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Le Président de la République reçoit les vœux 
de son homologue italien à l’occasion du 

70e anniversaire du déclenchement 
de la glorieuse Révolution de libération

Le Président de la République 
reçoit les vœux de son 

homologue russe à l’occasion 
du 70e anniversaire du 

déclenchement de la glorieuse 
Révolution de libération

Le président de la République préside une 
réception au Cercle National de l’Armée

Le Général d’Armée Saïd Chanegriha reçoit 
le Vice-ministre russe de la Défense

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a reçu, samedi, un message 
de vœux du président de la 
République italienne, M. Sergio 
Mattarella, à l’occasion du 70e 
anniversaire du déclenchement 
de la glorieuse Révolution de 
libération, lui souhaitant bonheur 
et la prospérité au peuple algérien.
“En ces jours où le peuple algérien 
ami célèbre le 70e anniversaire du 
déclenchement de la Révolution 
de libération, je vous adresse, 
cher Président ainsi qu’à tous 
vos concitoyens, les chaleureuses 
félicitations de la République 
italienne, accompagnées de mes 
vœux personnels”, lit-on dans le 

message de vœux.
“S’appuyant sur des relations 
traditionnelles et solides, l’amitié 
entre Alger et Rome nourrit 
un dialogue intense et une 
coopération fructueuse dans de 
nombreux domaines d’intérêt 
commun. Je me réjouis également 
de la solidité exceptionnelle de 
cette relation que nous souhaitons 
développer ensemble, à l’avenir”, 
ajoute le président italien dans 
son message.

“Ainsi, l’Italie et l’Algérie 
continueront de promouvoir les 
perspectives de paix, de stabilité 
et de prospérité, au mieux 
des intérêts de toute la région 
méditerranéenne, qui constitue 
un axe central en cette période 
dramatique marquée par des 
conflits violents et des tensions 
croissantes”, a enchaîné le 
Président italien.
“Dans l’attente d’une prochaine 
rencontre, veuillez agréer, cher 
Président et ami, ma plus haute 
considération et mes chaleureuses 
félicitations, ainsi que mes 
vœux de bonheur pour vous 
et de prospérité pour le peuple 
algérien”, a conclu M. Mattarella.

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune a 
reçu, samedi, un message de 

vœux de son homologue russe, M. 
Vladimir Poutine, à l’occasion du 
70e anniversaire du déclenchement 
de la glorieuse Révolution de 
libération.
“Les relations russo-algériennes 
ont atteint le niveau de partenariat 
stratégique approfondi et je suis 
convaincu que leur développement 
à l’avenir répondra aux intérêts 
fondamentaux de nos peuples 
et ouvrira des perspectives pour 
assurer la sécurité et la stabilité en 
Afrique et au Moyen-Orient”, a écrit 
le Président russe dans son message 

de vœux adressé au président de la 
République.
“Je vous adresse mes sincères 
félicitations ainsi que mes vœux de 
santé et de succès et je souhaite au 
peuple algérien paix et prospérité”, 
a ajouté le Président russe.
“Veuillez agréer l’expression de ma 
plus haute considération”, conclut le 
message.

Le président de la République, 
Chef Suprême des Forces 
Armées, Ministre de la 

Défense Nationale, M. Abdelmadjid 
Tebboune, a présidé, vendredi soir 
au Cercle National de l’Armée à 
Alger, une réception en l’honneur de 
hauts cadres de l’Armée Nationale 
Populaire (ANP) en activité et à la 
retraite et de hauts responsables de 
l’Etat, quelques heures après avoir 
assisté à un grandiose défilé militaire 
organisé par l’ANP à l’occasion de 
la célébration du 70eme anniversaire 
du déclenchement de la glorieuse 
révolution du 1er novembre 1954, 
indique samedi un communiqué du 
Ministère de la Défense nationale 

(MDN).    
‘’A l’occasion de la célébration 
du 70ème anniversaire du 
déclenchement de la Glorieuse 
Révolution du 1er novembre 
1954, Monsieur le Président de la 
République Abdelmadjid Tebboune, 
Chef Suprême des Forces Armées, 
Ministre de la Défense Nationale, 
a présidé durant la soirée du 
vendredi 1er novembre 2024 au 
Cercle National de l’Armée de Béni 
Messous, une réception en l’honneur 
de hauts cadres de l’Armée Nationale 
Populaire en activité et à la retraite, 
et de hauts responsables de l’Etat’’, 
précise le communiqué du MDN, 
qui a souligné que ‘’Monsieur 

le Président de la République a 
été accueilli, à l’entrée du Cercle 
National de l’Armée, par Monsieur 
le Général d’Armée Chanegriha 
Saïd, Chef d’Etat-Major de l’Armée 
Nationale Populaire’’, précise le 
communiqué.
‘’Ont pris part à cette cérémonie, qui 
s’inscrit dans le cadre des grandes 
traditions de l’Armée Nationale 
Populaire visant à valoriser les dates 
phares de notre glorieuse histoire et 
en hommage à nos vaillants martyrs, 
Messieurs le Président du Conseil 
de la Nation, Président de la Cour 
Constitutionnelle, le Premier Ministre 
et les membres du Gouvernement, 
ainsi que le Commandant de la Garde 

Républicaine, le Secrétaire Général 
du Ministère de la Défense Nationale, 
les Commandants de Forces, le 
Commandant de la Gendarmerie 
Nationale, les Commandants de 
Régions  Militaires, les Chefs de 
Départements, les Directeurs et 
les Chefs de Services Centraux du 
Ministère de la Défense Nationale et 
de l’Etat-Major de l’Armée Nationale 
Populaire, aux côtés de hauts cadres 

de l’Etat, des personnalités nationales 
et des Moudjahidines’’, ajoute-t-on.
Le communiqué du MDN souligne par 
ailleurs qu’’’à l’entame, l’assistance a 
écouté l’Hymne National interprété 
par une troupe musicale de la 
Garde Républicaine et a suivi un 
film documentaire intitulé : “c’était 
véritablement notre devoir”, produit 
par la Direction de l’Information et 
de la Communication de l’Etat-Major 
de l’Armée Nationale Populaire.’’
Les hôtes ont assisté à un défilé 
aérien de drones, illustrant divers 
tableaux et symboles de l’histoire de 
l’Algérie, conclu par un spectacle des 
feux d’artifices, souligne le texte du 
MDN.

Le Général d’Armée Saïd 
Chanegriha, Chef d’Etat-
major de l’Armée nationale 

populaire (ANP), a reçu, vendredi, le 
Général de Corps d’Armée Alexandre 
Fomine, Vice-ministre de la Défense 
de la Fédération de Russie, indique 
le ministère de la Défense nationale 
dans un communiqué.
“Monsieur le Général d’Armée Saïd 
Chanegriha, Chef d’Etat-major de 
l’ANP, a reçu, aujourd’hui, vendredi 
1er novembre 2024, au siège de 
l’Etat-major de l’ANP, le Général de 
Corps d’Armée Alexandre Fomine, 
Vice-ministre de la Défense de 
la Fédération de Russie, et ce, en 

marge de la visite qu’il effectue 
en Algérie pour assister au défilé 
militaire, organisé à l’occasion de 
la commémoration de la glorieuse 
Révolution de libération”, précise la 
même source.
La cérémonie d’accueil a été entamée 
par le salut du drapeau national, suivi 
du salut militaire présenté à l’hôte par 
une formation militaire, représentant 
les différentes Forces de l’Armée 
nationale populaire.
Lors de cette audience, à laquelle 
ont pris part le Secrétaire général du 
ministère de la Défense nationale, 
les commandants de Forces, le 
Commandant de la gendarmerie 

nationale, des chefs de départements 
et des directeurs centraux de l’Etat-
major de l’ANP et du ministère 
de la Défense nationale, ainsi que 
la délégation russe, le Général 
d’Armée a prononcé une allocution 
dans laquelle il a exprimé “sa 
reconnaissance à la partie russe 
d’avoir honoré l’invitation pour 
prendre part au défilé militaire”.
“En cette occasion, il me plait de vous 
exprimer mes sincères remerciements 
et ma gratitude d’avoir honoré notre 
invitation pour prendre part au défilé 
militaire, organisé à l’occasion des 
festivités commémoratives du 70ème 
anniversaire du déclenchement 

de la glorieuse Révolution du 1er 
novembre 1954, ce qui témoigne 
de l’intérêt que vous accordez 
à la consolidation des relations 
historiques qui lient les deux pays 
et reflète votre sincère considération 
envers l’Algérie”, a-t-il indiqué.
Le Général d’Armée a fait mention 
de “la profondeur des relations 
bilatérales entretenues par les deux 
pays, traduites notamment par les 
positions de la Fédération de Russie 
envers l’Algérie, dans les différentes 
phases de son histoire”.
“Il importe de rappeler les positions 
de nos amis russes envers notre 
pays, que ce soit lors de notre lutte 

pour la liberté nationale, durant les 
étapes d’édification de l’Algérie 
indépendante, dans notre lutte contre 
le terrorisme barbare ou encore 
aujourd’hui en nous soutenant 
dans les efforts de construction 
de nos capacités défensives et de 
dissuasion”, a-t-il ajouté.
De son côté, le Général de Corps 
d’Armée Alexandre Fomine s’est 
dit “heureux de visiter l’Algérie et 
d’assister au défilé militaire” dont 
il a fait l’éloge, “tant sur le plan de 
l’organisation que sur le plan de 
l’exécution”, note la même source.
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Guerre d’Algerie :
Après 67 ans, la France reconnait avoir assassiné 

Larbi Ben M’hidi

Défilé militaire du 70ème anniversaire du déclenchement 
de la Révolution :

Une précision remarquable reflétant la puissance 
et le professionnalisme de l’ANP

Le 1er novembre 2024, jour 
marquant les soixante-dix 
ans du début de la guerre 

d’indépendance algérienne, le 
président français Emmanuel 
Macron a officiellement reconnu 
la responsabilité de la France 
dans l’assassinat de Larbi Ben 
M’hidi en mars 1957.
Cette reconnaissance intervient 
dans un contexte où la mémoire 
de la colonisation et de la guerre 
d’Algérie reste un sujet sensible 
entre les deux nations. Macron 
a souligné que cette démarche 
vise à « regarder l’Histoire de 
la colonisation et de la Guerre 
d’Algérie en sa vérité, dans le but 
d’aboutir à la constitution d’une 
mémoire apaisée et partagée. »

Larbi Ben M’hidi : 
Une figure de l’indépendance 

algérienne
Larbi Ben M’hidi, dirigeant du 
Front de libération nationale 
(FLN) et figure centrale de la 
révolution algérienne, a été arrêté 
en février 1957 au plus fort de la 

bataille d’Alger. À l’époque, les 
autorités françaises ont prétendu 
qu’il s’était suicidé en détention, 
une version restée officielle 
jusqu’à la fin des années 1990. 
Cependant, en 2001, le général 
Paul Aussaresses a avoué que 
Ben M’hidi avait été pendu sur 
ses ordres. Cette révélation avait 
déjà provoqué une onde de choc, 
mais aucune reconnaissance 
officielle de l’État français 
n’avait suivi.
Ce geste de reconnaissance de 
Macron, qui s’inscrit dans la 

continuité de son engagement 
depuis 2017 à « travailler sur 
la vérité et la reconnaissance 
» de l’Histoire, marque une 
étape significative. L’historien 
Benjamin Stora, auteur d’un 
rapport sur la mémoire franco-
algérienne, a encouragé cette 
initiative. Il a souligné que la 
reconnaissance de cet acte est 
une manière de « reconnaître la 
légitimité politique du combat 
des nationalistes algériens ».
Qui était Larbi Ben M’hidi ?

Larbi Ben M’hidi, né en 1923 
près d’Ain M’lila, est une 
figure majeure de la lutte pour 
l’indépendance de l’Algérie. 
Engagé dès son jeune âge, il 
milite d’abord au sein du Parti 
du peuple algérien (PPA) puis au 
Mouvement pour le triomphe des 
libertés démocratiques (MTLD). 
En 1954, il est l’un des six 
fondateurs du Front de libération 
nationale (FLN), marquant le 
début de la révolution algérienne 
contre la colonisation française.
Connu pour son courage et sa 
stratégie politique, Ben M’hidi 
prend part à la bataille d’Alger 
en 1957, où il dirige la résistance. 
Arrêté en février de la même 
année, il est torturé puis exécuté 
sous les ordres du général Paul 
Aussaresses. Les autorités 
françaises prétendent d’abord 
qu’il s’est suicidé, une version 
maintenant démentie.
Considéré comme un héros 
national, Larbi Ben M’hidi 
symbolise le sacrifice et la 

détermination de tout un peuple 
pour sa liberté. Aujourd’hui 
encore, il reste une source 
d’inspiration pour l’Algérie 
indépendante.

La France évoque 
la potentielle construction 
d’une « mémoire apaisée »

En réaffirmant son intention de 
réconcilier les mémoires franco-
algériennes, Emmanuel Macron 
appelle également à une réponse 
de la part de l’Algérie pour ouvrir 
la voie à une réconciliation 
durable. Selon l’Élysée, il 
s’agit de trouver un équilibre 
historique permettant aux deux 
pays de construire ensemble une 
« mémoire apaisée ».
Le président a conclu en 
soulignant l’importance de ce 
travail pour les générations 
futures : « C’est aussi en pensant 
aux générations’ futures que 
le chef de l’État se fait devoir, 
encore et toujours, de chercher 
les voies de la réconciliation des 
mémoires entre les deux pays. »

Le défilé militaire supervisé, 
vendredi, par le président de 
la République, Chef suprême 

des Forces armées, ministre de la 
Défense nationale, M. Abdelmadjid 
Tebboune, dans le cadre des 
festivités commémorant le 70e 
anniversaire du déclenchement de la 
glorieuse Révolution de libération, 
a impressionné par sa précision 
remarquable reflétant la puissance 
et le professionnalisme de l’Armée 
nationale populaire (ANP), digne 
héritière de l’Armée de libération 
nationale (ALN).
Le défilé militaire, organisé par 
l’Armée nationale populaire sur la 
RN 11 jouxtant Djamaâ El-Djazaïr, 
s’est déroulé en présence des 
hôtes de l’Algérie venus de pays 
frères et amis, aux côtés des hauts 
responsables de l’Etat, de membres 
du Gouvernement, de membres 
de la famille révolutionnaire et de 
représentants du corps diplomatique 
accrédité en Algérie.
Avant de donner le coup d’envoi du 
défilé, le président de la République, 
accompagné du Chef d’Etat-Major 
de l’Armée nationale populaire, le 
Général d’Armée Saïd Chanegriha, et 
escorté par une troupe de cavalerie de 
la Garde républicaine et un escadron 
motocycliste de la Gendarmerie 
nationale, a passé en revue les 
formations militaires participantes 
représentant l’ensemble des Forces 
de l’Armée national populaire, alors 
que 70 coups de canon étaient tirés.
Dans une allocution prononcée 
à cette occasion, le président de 
la République a affirmé que “la 

commémoration de cet anniversaire 
mémorable incarnant la gloire, la 
dignité et la fierté est l’occasion 
de rappeler que l’Algérie, qui a 
triomphé du colonialisme hier, 
continue de réaliser des victoires en 
toute confiance grâce à ses enfants 
fidèles au message des valeureux 
Chouhada”.
Le président de la République a 
souhaité la bienvenue aux hôtes de 
l’Algérie “les remerciant de leur 
présence pour participer, avec nous, 
à la commémoration de ce glorieux 
anniversaire, en reconnaissance 
de la place de l’Algérie et de sa 
contribution à l’instauration de la 
sécurité et de la stabilité dans la 
région, ainsi que de son soutien 
constant aux causes justes et de sa 
défense du droit des peuples à la 
paix et au développement”.
Le président de la République a 
également salué “l’Armée nationale 
populaire, tous les corps de sécurité, 
ceux qui sont stationnés à nos 
frontières pour défendre notre terre 
pure et ceux qui veillent à protéger 
notre espace aérien et nos côtes, prêts 
à se sacrifier pour préserver le legs 
des valeureux Chouhada et défendre 
la République et ses acquis”.
Le défilé a débuté par le survol 
d’une formation aérienne composée 
d’avions L-39 des Forces aériennes, 
qui ont décoré le ciel de la capitale 
aux couleurs nationales. S’en 
sont suivies des démonstrations 
aériennes exécutées par des avions 
d’entraînement avancé Yak-130 et 
des exhibitions des Forces aériennes, 
dont une démonstration de 

ravitaillement en vol de deux avions 
Su-24 par un avion ravitailleur Il-78, 
escortés par quatre avions MiG-29, et 
la parade de formations de plusieurs 
hélicoptères, notamment ceux 
spécialisés dans la reconnaissance 
et l’approvisionnement, et d’une 
formation de trois drones.
Ont également participé à ce 
défilé militaire, réglé comme une 
mécanique de précision, le carré 
des Moudjahidine en tenue militaire 
et traditionnelle symbolisant 
la génération de la glorieuse 
Révolution, ainsi que les carrés des 
Forces terrestres, des Cadets de la 
nation et des Forces navales, qui ont 
fait défiler les Frégates “Erradii” et 
“Modamir” et les navires chasseurs 
de mines “El Kasseh 1” et “El 
Kasseh 2”.
Le défilé militaire a également 
été marqué par la participation du 
bâtiment “Kalaat Béni Hamad”, 
du bâtiment de débarquement 
et de soutien logistique “Kalaat 
Béni Rached”, de la corvette “El 
Moutassadi”, du bâtiment “Kalaat 

Béni Abbès”, des sous-marins 
“Djurdjura” et “Ouarsenis”, ainsi 
que de plusieurs autres navires 
et frégates des Forces navales de 
l’ANP.
Des parades de haute précision ont 
aussi été exécutées par les carrés 
des Forces de Défense aérienne du 
territoire, des Forces spéciales de 
l’Aviation et de la Marine et des 
commandos parachutistes.
D’autres exhibitions ont été exécutées 
par les carrés de la Gendarmerie 
nationale, de différentes Ecoles de 
formation de l’ANP, dont l’Ecole 
militaire polytechnique et l’Ecole 
supérieure des transmissions, ainsi 
que ceux de la Sûreté nationale, de 
la Protection civile et des Douanes.
Des formations de véhicules de 
combat ont également défilé, à leur 
tête des chars de différents types, 
des véhicules d’infanterie, des 
systèmes d’artillerie à roquette, des 
systèmes d’artillerie antiaérienne et 
des systèmes de missiles de défense 
aérienne, ainsi que des véhicules 
blindés légers, des véhicules 

militaires de reconnaissances et 
d’intervention et des formations 
motocyclistes de différentes Forces.
Lors du défilé, le président de 
la République et les présents 
ont longuement applaudi 
l’impressionnante performance et 
le développement remarquable de 
l’Armée de l’Algérie indépendante. 
Une Armée fidèle au serment, qui 
veille à préserver le legs et qui est 
toujours prête à se sacrifier pour la 
patrie en toutes circonstances.
Le défilé a permis d’immortaliser 
l’épopée de Novembre 1954 et 
de galvaniser les énergies pour 
une Algérie victorieuse, telle 
que rêvée par les Chouhada et 
les Moudjahidine de la glorieuse 
Révolution de libération.
Une foule nombreuse a assisté au 
défilé, qui a été marqué par une 
organisation rigoureuse grâce aux 
autorités sécuritaires et militaires, 
aux agents des services de la wilaya 
et aux membres de la société civile.
Un accueil chaleureux a été réservé 
au président de la République par les 
milliers de citoyens massés de part et 
d’autre de la RN 11.
A son tour, le président de la 
République a salué la foule, 
composée de familles et de jeunes 
arborant le drapeau national qui 
ont afflué vers la Promenade des 
Sablettes dès les premières heures 
pour assister à ce défilé militaire, 
qui reflète la puissance et le niveau 
de professionnalisme atteint par 
l’Armée nationale populaire, digne 
héritière de l’Armée de libération 
nationale.
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1er novembre 54 :

Les unités et structures de l’ANP commémorent le 70e anniversaire 
du déclenchement de la Révolution du 1er Novembre 

Les différentes unités et 
structures de l’Armée 
nationale populaire (ANP) 

ont hissé l’emblème national, 
observé une minute de silence à la 
mémoire des Chouhada et procédé à 
la lecture de la Proclamation du 1er 
Novembre et de l’ordre du jour du 
Général d’Armée Saïd Chanegriha, 
Chef d’Etat-major de l’ANP, en 
commémoration du 70e anniversaire 

du déclenchement de la Révolution 
de libération, a indiqué vendredi 
un communiqué du ministère de la 
Défense nationale (MDN).
“Dans le cadre de la commémoration 
du 70e anniversaire du déclenchement 
de la glorieuse Révolution du 1er 
Novembre 1954, l’emblème national 
a été hissé et une minute de silence 
a été observée à la mémoire de 
nos Chouhada, à travers toutes les 

structures et unités de l’Armée 
nationale populaire, avant la lecture 
de la Proclamation du 1er Novembre 
et de l’ordre du jour de Monsieur le 
Général d’Armée, Chef d’Etat-Major 
de l’Armée nationale populaire”, lit-
on dans le communiqué.
A cette occasion, le Général d’Armée 
Saïd Chanegriha a souligné que 
“l’Algérie, qui a vaincu hier ses 
ennemis grâce à ses enfants dévoués, 

saura toujours comment avancer 
sur la voie de la victoire, grâce à 
ses enfants fidèles au serment des 

Chouhada et à la patrie et soucieux 
de l’avancement stratégique de 
l’Etat”, selon la même source.
Les festivités ont été marquées 
également par le “retentissement 
de soixante-dix (70) coups de 
canon tirés par un détachement 
du commandement de la Garde 
républicaine, au niveau du quai nord 
de la Base navale d’Alger”, a conclu 
le communiqué.

Des moudjahidine ont salué, 
vendredi, le haut niveau de 
professionnalisme atteint par 

l’Armée nationale populaire (ANP), 
à travers le défilé militaire supervisé 
par le Président de la République, 
Chef suprême des Forces armées, 
ministre de la Défense nationale, M. 
Abdelmadjid Tebboune, à l’occasion 
des festivités de commémoration du 
70e anniversaire du déclenchement 
de la Glorieuse Révolution de 
libération.
Dans une déclaration à l’APS, le 
moudjahid Salah Laouir a indiqué 
que le défilé militaire “reflète la 
maitrise par l’Armée nationale 
populaire, héritière de l’Armée 

de libération nationale (ALN), 
des armes sophistiquées dans les 
différentes spécialités”, soulignant 
que grâce à la force et au haut niveau 
de professionnalisme de son armée, 
l’Algérie, digne et fière, “est entre de 
bonnes mains”.
Le moudjahid GhezzarBensaid a, 
quant à lui, estimé que ce défilé 
“vient affirmer que l’Algérie est 
entre de bonnes mains qui préservent 
le legs des Chouhada et apprécient 
les sacrifices consentis pour le 
recouvrement de la souveraineté 
nationale à leur juste valeur”.
Le moudjahid, qui est un des grands 
invalides de la Guerre de libération, 
a appelé la jeune génération 

à “s’inspirer des valeurs de la 
Glorieuse Révolution de libération, 
tout en demeurant fidèle au serment 
des valeureux Chouhada”.
De son côté, le président de 
la Fondation du 8-Mai 1945, 
Abdelhamid Salakdji, s’est dit fier du 
niveau atteint par l’Armée nationale 
populaire (ANP), soulignant que 
les images du défilé militaire “nous 
rappellent les épopées de la guerre 
de libération nationale et les victoires 
remportées jusqu’à l’indépendance”.
M. Salakdji a également salué le 
grand intérêt que porte le président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à “la sauvegarde de la 
mémoire nationale et à la prise en 

charge de la famille révolutionnaire, 
en reconnaissance de ses sacrifices 
pour l’indépendance de l’Algérie”.
Dans le même sillage, la 
MoudjahidaDrifa Ben M’hidi, sœur 
du Chahid et héros Larbi Ben M’hidi, 
a affirmé que le défilé militaire 
avait mis en évidence la puissance 
de l’Algérie qui avance, a-t-elle 
dit, sur “les pas de la génération 

de la Révolution qui a consenti 
d’immenses sacrifices pour la liberté 
et l’indépendance”, soulignant 
l’importance de “préserver le legs des 
Chouhada pour une Algérie altière”.
Pour sa part, le moudjahid Mustapha 
Boudina a estimé que le défilé 
militaire “nous fait rappeler les 
images de la cohésion du peuple 
algérien durant la Révolution 
de libération nationale pour un 
seul objectif: l’indépendance”, 
exhortant la jeunesse à “s’inspirer 
des Moudjahidine et des Martyrs 
et à placer l’Algérie au-dessus de 
toutes considérations pour réaliser 
davantage de victoires dans tous les 
domaines.

70e anniversaire du déclenchement de la révolution de libération:

Des moudjahidine saluent le haut niveau 
de professionnalisme de l’ANP

Proclamation du 1er novembre 1954 :
Voix du peuple algérien et acte fondateur 

de la République algérienne

Plus de 4000 détenues 
graciés à l’occasion du 1er 

novembre

La Révolution de libération 
nationale dont le peuple 
algérien commémore 

aujourd’hui le 70e anniversaire, 
avait révélé le génie d’une 
génération exceptionnelle qui, grâce 
à sa conscience politique et à sa 
vision prospective, a su cristalliser 
la douleur et l’espérance des 
Algériens dans la Proclamation du 
1er Novembre 1954, ce document 
qui annonçait le début de la lutte 
armée, est devenu la voix du peuple 
algérien uni et l’acte fondateur de la 
République algérienne.
Une lecture approfondie de ce 
texte de référence fait ressortir 
ses nombreuses caractéristiques 
et ses principes immuables, qui 
transcendent le contexte spatio-
temporel de sa rédaction, faisant ainsi 
l’unanimité chez tous les courants 
politiques nationaux durant les sept 
dernières décennies.
Il constitue également une référence 
fondamentale pour la Constitution 
de 2020, qui a défini les contours de 
l’Algérie nouvelle, dont le président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, a posé les bases, parmi 
lesquelles la consécration des valeurs 
de cohésion et d’unité nationales, 
la promotion du dialogue inclusif 
et l’instauration d’un Etat algérien 
démocratique, social et souverain, 
dans le cadre des principes 
islamiques.
Quant aux principales caractéristiques 

de la Proclamation du 1er novembre, 
ce document avait ouvert la voie 
à toutes les forces nationales afin 
de rejoindre le Front de libération 
nationale (FLN) et avait réussi à 
rallier le peuple algérien à la cause 
de l’indépendance, en s’adressant 
directement à lui par l’expression: 
“Au peuple algérien, aux militants de 
la cause nationale”.
La Proclamation a également 
souligné la nécessité de placer 
l’intérêt national au dessus de toutes 
les considérations mesquines et 
erronées de personnes et prestige, 
et a offert la possibilité à tous les 
patriotes algériens de toutes les 
couches sociales, de tous les partis et 
mouvements purement algériens, de 
s’intégrer dans la lutte de libération 
sans aucune autre considération.
La Proclamation du 1er novembre 
a institué la notion de direction 
collégiale. Avant de la rendre 
publique, les six chefs historiques 
(Mohamed Boudiaf, Larbi Ben 
M’hidi, Mustapha Ben Boulaid, 
KrimBelkacem, Didouche Mourad 
et Rabah Bitat) s’étaient réunis le 
23 octobre 1954 à Rais Hamidou, 
(Alger), pour valider le texte, à 
propos duquel tous les historiens 
s’accordent sur le fait que sa 
rédaction était collective.
Avec un style simple et direct, la 
Proclamation qui ne laisse aucune 
place aux fausses interprétations et 
aux faux-fuyants, compte tenu du 

contexte de sa rédaction, avait pour 
objectifs l’assainissement politique 
par la remise du mouvement national 
sur sa véritable voie, l’anéantissement 
de tous les vestiges de la corruption, 
ainsi que le rassemblement et 
l’organisation de toutes les énergies 
saines du peuple algérien pour 
liquider le système colonial.
Soixante-dix ans après, le message 
noble contenu dans ce document 
demeure une référence pour 
l’Etat algérien, car ayant posé les 
fondements d’un projet de société 
algérienne qui croit au principe de 
coexistence pacifique à travers la 
consécration du respect de toutes 
les libertés fondamentales sans 
distinction de races ni de confessions.    
La Proclamation du 1er novembre 
a transcendé le contexte spatio-
temporel, en devenant une source 
d’inspiration pour les principales 
luttes africaines, et avait exigé de la 
France, et à travers elle, de toutes les 
puissances coloniales en général, de 
reconnaitre une fois pour toutes aux 
peuples colonisés le droit de disposer 
d’eux-mêmes, un principe pour 
lequel l’Algérie a toujours plaidé 
dans tous les fora internationaux.
Aujourd’hui encore, l’Algérie 
déploie de grands efforts au sein 
des Nations unies et du Conseil de 
sécurité pour défendre la dignité des 
peuples arabes et africains opprimés, 
à leur tête les peuples palestinien et 
sahraoui.

Le président algérien 
Abdelmadjid Tebboune 
a signé deux décrets 

présidentiels offrant une amnistie à 
plus de quatre mille détenus. Cette 
décision marque le 70e anniversaire 
du déclenchement de la Révolution 
algérienne, un événement historique 
qui a transformé l’histoire nationale 
et ouvert la voie à l’indépendance 
du pays.
Ce geste de clémence vise à offrir 
une seconde chance aux citoyens 
concernés, tout en honorant 
les sacrifices consentis par les 
générations passées pour la liberté.
Deux décrets, deux catégories de 
bénéficiaires
Le premier décret concerne 
les personnes condamnées 
définitivement dans des affaires 
de droit commun, offrant ainsi 
une opportunité de réintégration 
à ceux ayant purgé une partie de 
leur peine. Quant au second décret, 
il cible les individus impliqués 
dans des affaires portant atteinte à 
l’ordre public.
Ces mesures s’inscrivent dans un 
cadre de clémence pour célébrer la 
mémoire collective et renforcer le 
lien de confiance entre les citoyens 
et l’État.
Le 1er Novembre : Commémoration 
de la Révolution Algérienne
Chaque année, le 1er novembre, 
l’Algérie célèbre l’anniversaire du 
déclenchement de sa Révolution en 

1954, marquant le début de la lutte 
armée pour l’indépendance contre 
le colonialisme français. Ce jour-là, 
des groupes de résistants organisés 
au sein du Front de Libération 
Nationale (FLN) ont lancé des 
attaques coordonnées, déclarant 
officiellement la guerre pour la 
libération de l’Algérie.
Cet acte de rébellion a déclenché un 
conflit de huit ans, au prix de lourds 
sacrifices humains et matériels. La 
Révolution a finalement conduit 
à l’indépendance de l’Algérie 
le 5 juillet 1962, un moment 
d’émancipation nationale et de 
fierté collective pour tout le peuple 
algérien.
La commémoration du 1er novembre 
est un moment de recueillement 
et de gratitude envers les martyrs 
de la guerre d’indépendance, ainsi 
qu’une occasion de transmettre aux 
nouvelles générations les valeurs 
de liberté, de justice et de solidarité. 
En ce jour, les Algériens réaffirment 
leur attachement à la souveraineté 
nationale, et luttent pour préserver 
l’héritage de dignité et de résistance 
qui définit l’identité algérienne.
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Mine de zinc et de plomb à Oued Amizour :
Arkab reçoit les responsables des sociétés australienne 

et chinoise participant au projet

Forum mondial pour la 5G :
Vers une nouvelle ère en Algérie ?

Le ministre de l’Energie 
et des Mines, Mohamed 
Arkab a reçu samedi 

à Alger les responsables des 
sociétés australienne “Terramin” 
et chinoise “Sinosteel”, chargées 
de la réalisation du projet de la 
mine de zinc et de plomb de Tala 
Hamza-Oued Amizour (Bejaïa), 
réaffirmant l’importance 
économique de ce projet, a 
indiqué un communiqué du 
ministère.
Dans le cadre du suivi de la 
réalisation des projets miniers 
structurants, le ministre a 
rencontré le PDG de la société 
australienne “Terramin”, Feng 
Sheng, et le directeur général 
(DG) de la société chinoise 
“Sinosteel”,  Hua Guangming, 
en présence des PDG du groupe 
“Sonarem”, et de l’Entreprise 
nationale des produits miniers 
non ferreux et des substances 
utiles (ENOF), ainsi que des 
DG de l’Office national de la 
recherche géologique et minière 
(ORGM), et de la joint-venture 
algéro-australienne WMZ, en 
sus de cadres du ministère et 
des deux sociétés australienne et 
chinoise.
Cette rencontre intervient, 

selon le communiqué, après 
la signature du contrat pour la 
réalisation de la mine de zinc 
et de plomb de Tala Hamza-
Oued Amizour, ainsi que pour 
la construction d’une usine de 
traitement de ces deux matériaux.
La cérémonie de signature a eu 
lieu ce jour au siège de la DG 
de Sonarem entre la société 
“WMZ”, représentée par 
l’ENOF, l’ORGM et la société 
australienne “Terramin”, chargés 
de la gestion du projet d’une part, 
et la société chinoise “Sinosteel”, 
chargée, en vertu du contrat, 
de la réalisation de la mine, de 
l’usine de traitement ainsi que 
des installations relevant de ce 
projet “important”, d’autre part.

La rencontre intervient également 
suite au début, jeudi dernier, des 
travaux des ouvrages relevant du 
projet au niveau de la base de la 
société “WMZ”, en présence du 
wali de Bejaïa et de représentants 
des autorités locales, précise 
la même source, soulignant 
que de nombreux équipements 
et ressources humaines de 
l’entreprise en charge du 
projet ont été mobilisés, avec 
des avancées notables dans le 
processus de notification des 
procédures d’expropriation pour 
les propriétaires des terrains 
concernés.
Lors de cette rencontre, le 
ministre de l’Energie et des 
Mines, a félicité les responsables 

de “Sonarem”, “Terramin” et 
“Sinosteel” pour ce contrat 
et a réaffirmé “l’importance 
économique de ce projet en 
insistant sur le respect des délais 
de réalisation et l’accélération de 
sa mise en service, prévue pour 
juillet 2026”.
Il a également souligné 
l’importance du respect des 
conclusions de l’étude de 
faisabilité, notamment sur 
les aspects techniques et 
environnementaux, en particulier 
en matière de sécurité, indiquant 
que ce projet marque “le début 
de nouvelles opportunités de 
coopération en vue de réaliser 
d’autres projets miniers 
communs avec les partenaires 
australiens et chinois, à travers 
le pays”.
Le ministre a en outre rappelé que 
ce projet “s’inscrit dans le cadre 
du développement du secteur 
des mines et de la relance des 
activités minières, et qu’il devrait 
générer de nombreux bénéfices 
pour l’économie nationale et 
le développement économique 
de la région, et ce à travers la 
création d’emplois, la formation, 
le développement de l’industrie 
minière de transformation, ainsi 

que le transfert du savoir-faire 
et de technologies”, précise le 
communiqué.
Selon le ministre, tout cela est 
en ligne avec “le programme du 
gouvernement, conformément 
aux instructions de Monsieur 
le président de la République, 
pour le développement de 
l’investissement minier et 
l’amélioration du climat 
d’investissement en Algérie”.
De leur côté, les PDG de 
“Terramin” et de “Sinosteel” 
“ont exprimé leur satisfaction 
totale” quant aux avancées 
réalisées dans ce projet, grâce au 
soutien continu du ministère et 
des autorités locales.
Ils ont réaffirmé “leur 
engagement à réaliser ce projet 
selon les normes internationales, 
en faisant de ce projet un modèle 
de référence dans le domaine, 
conformément à l’étude de 
faisabilité y afférente, approuvée 
suivant les règles prévues dans 
les exigences de protection de 
l’environnement, de sécurité, et 
de développement économique 
et social, notamment à travers 
la création d’emplois et la 
formation continue”.

Le 15e Forum mondial de 
la connectivité mobile 
haut débit, organisé par 

Huawei Technologies, s’est 
récemment tenu à Istanbul, 
en Turquie. Cet événement a 
rassemblé plus d’un millier 
de professionnels et d’experts 
pour discuter des enjeux et des 
perspectives du secteur des 
télécommunications. Ce forum 
a mis en avant l’importance de 
déployer rapidement les réseaux 
5G et 5.5G, afin de faciliter la 
transition vers une nouvelle 
ère dominée par l’intelligence 
artificielle.
Les discussions ont tourné autour 
de l’importance de la 5G et de son 
potentiel pour révolutionner la 
connectivité. Les experts présents 
ont souligné que le déploiement 
de la 5G et de la 5.5G est essentiel 
pour accélérer l’adoption de 
l’intelligence artificielle (IA) 
dans divers domaines. D’après 
eux, l’IA ne peut pleinement se 
déployer sans un réseau à très 
haut débit, assurant ainsi une 
communication instantanée 
et une meilleure gestion des 
données.
Les intervenants ont qualifié 
l’intelligence artificielle de 
“révolution silencieuse” qui 
s’étendra rapidement et sera 
bientôt aussi répandue que 
l’internet ou les téléphones 

portables. L’intégration de la 5G 
vise donc à répondre aux besoins 
croissants en connectivité 
ultra-rapide, indispensable 
pour l’automatisation et la 
transformation numérique 
des entreprises et des secteurs 
publics.

L’intelligence artificielle 
au cœur de l’innovation 

dans les télécommunications
Les échanges ont également 
abordé l’impact de l’intelligence 
artificielle sur l’industrie des 
télécommunications, en insistant 
sur l’amélioration de l’efficacité 
des réseaux intelligents. 
Les experts ont discuté des 
opportunités qu’offre l’IA pour 
développer des réseaux plus 
sécurisés, plus performants et 
mieux adaptés aux exigences des 
utilisateurs.
Le forum a permis aux participants 
d’explorer de nouvelles 
méthodes de construction des 
réseaux de demain et de partager 
des stratégies pour réussir dans 
un contexte technologique en 
perpétuelle évolution. Cette 
rencontre a été une occasion 
unique de favoriser le dialogue 
et la collaboration autour des 
innovations qui redéfinissent 
la connectivité, avec l’objectif 
de créer des réseaux toujours 
plus performants et capables de 
s’adapter aux besoins futurs.

Les experts ont conclu sur 
l’importance de promouvoir 
l’accès à l’internet à très haut 
débit, condition essentielle 
pour stimuler la croissance 
économique et l’innovation 
dans les années à venir. Ils ont 
appelé les gouvernements et 
les entreprises à investir dans 
ces technologies de pointe pour 
transformer la manière dont les 
individus et les organisations 
interagissent avec le monde 
numérique.

L’Algérie et le défi 
du lancement de la 5G

L’Algérie se trouve à un tournant 
technologique majeur avec la 
perspective du lancement de la 
5G, une avancée attendue pour 
soutenir l’évolution numérique 
de l’économie et du bien-être 
social. En janvier dernier, lors 
de la cinquième édition de 
l’Ericsson Day organisée à Alger, 

le représentant local de la firme 
suédoise Ericsson a exprimé 
la volonté de l’entreprise de 
soutenir le déploiement de 
la 5G en Algérie. Cette offre 
de partenariat met en avant 
l’intérêt stratégique d’acteurs 
internationaux pour un marché 
algérien prometteur, où la 
concurrence s’intensifie entre les 
géants des télécommunications, 
tels que Huawei, Nokia, et 
Ericsson.
Depuis 2020, des tests et des 
déploiements d’infrastructures 
5G ont été amorcés en 
collaboration avec Huawei, 
tandis que d’autres opérateurs 
comme Djezzy et Ooredoo 
ont signé des partenariats 
respectivement avec Nokia et 
Ericsson. Ces alliances traduisent 
l’ambition de l’Algérie de se 
préparer aux exigences de cette 
technologie de pointe. En effet, 

selon le ministre de la Poste et 
des Télécommunications, Karim 
Bibi Triki, le pays mise sur des 
investissements significatifs en 
matière d’infrastructures et de 
digitalisation pour atteindre ses 
objectifs de connectivité d’ici la 
fin de l’année.
Avec une augmentation mondiale 
des abonnements 5G et des 
perspectives de croissance dans 
la région MENA, le potentiel 
d’expansion de cette technologie 
pourrait générer des opportunités 
économiques significatives en 
Algérie. En parallèle, des défis 
restent à relever, notamment 
en matière de financement et 
d’infrastructure, pour que cette 
technologie puisse profiter 
pleinement à l’économie 
nationale et améliorer le 
quotidien des Algériens.



Le wali d’Annaba procède à la distribution de vingt-deux 
ambulances

Le complexe Sider d’El Hadjarretrouve son ancienne 
dénomination ‘’ Société Nationale de Sidérurgie’’

Inauguration d’une nouvelle station de service à Sidi Amar 
dans le cadre des festivités du 1er Novembre

Annaba a célébré le 
70èmeanniversaire de 
la glorieuse révolution 

du 1ernovembre 1954 dans la 
sérénité et dans la conviction en 
un avenir prometteur. C’est un 
évènement chargé de symboles de 

l’Algérie, au même titre que son 
hymne national ou son emblème. 
Cette célébration est donc un 
moment de recueillement chargé 
de respect, à la mémoire des 
glorieux martyrs de Novembre 
1954.
En effet, Dans la continuité 
du programme prévu pour 

commémorer cet historique 
évènement du déclenchement 
de la glorieuse révolution, le 
wali, Abdelkader Djellaoui, 
assisté de plusieurs responsables 
locaux a procédé à la distribution 
de plusieurs ambulances aux 
établissements de santé de toutes 
les communes. La symbolique de 

la distribution des 22 ambulances 
est venue en l'honneur et en 
bénédiction des héros du 
Groupe historique 22, les héros 
de la glorieuse révolution de 
libération.
 Cette initiative s'inscrit dans le 
cadre des efforts déployés au 
niveau local pour développer le 

système de santé, rapprocher le 
service de santé du citoyen et 
améliorer les conditions d'une 
prise en charge optimale des 
soins de santé .
Le wali  a confirmé que les 
ambulances contribueront 
également au traitement à 
domicile des Moudjahidines.

Le Directeur général 
du complexe 
des industries 

métallurgiques et 
sidérurgiques "Emetal", 
AdelKhamane, a annoncé,   
jeudi passé, depuis le 
complexe deSiderEl Hadjar, 
le changement d’appellation 
du complexe sidérurgique 
en "Société Nationale de 
sidérurgie", qui est le libellé 
d’origine de la première 
entreprise de la sidérurgie 
en Algérie.Le même 
responsable a expliqué dans 

son allocution d'ouverture à 
l’occasion de la célébration 
du 70ème anniversaire 
du déclenchement de 
la guerre de libération, 
en présence du wali  
d'Annaba, et des directeurs 
généraux des antennes 
composant le complexe, 
que le 70èmeanniversaire 
de la révolution coïncide 
également avec la 
commémoration du 60ème 
anniversaire de la fondation 
de la National SteelCompany, 
le 3 septembre 1964.Le 
même responsable a ajouté 

que la restauration du nom 
historique de la Société 
Nationale de sidérurgie, 
qui a été la première pierre 
angulaire du lancement 
de l'industrie sidérurgique 
en Algérie, s'inscrit dans 
le cadre d'une nouvelle 
stratégie du complexe en 
concrétisation de la vision 
des hautesautorités du pays 
pour faire progresser le 
secteur de l’acier.La même 
source a souligné que 
l'entreprise entend, à travers 
la nouvelle stratégie, va se 
repositionner sur le marché 

de l'industrie sidérurgique 
avec le soutien et l'appui 
des plus hautes autorités du 
pays.
Selon la présentation soumise 
par le directeur général lui-
même, l'entreprise souhaite 
faire progresser le secteur 
sidérurgique et développer 
les industries métallurgiques 
en mettant l'accent sur 
l'innovation, la durabilité et 
en développant une stratégie 
de marketing pour s'adapter 
aux exigences du marché 
national et international.

La commune de Sidi Amar 
a célébré avec ferveur le 
70ème anniversaire du 

déclenchement de la révolution 
algérienne (1954-2024) sous le 
thème « Novembre glorieux… 
Fidélité et Renouveau ». Dans 
ce cadre historique, la station 
de service baptisée « Station 
Ennajeh » a été officiellement 
mise en service.
Cette inauguration, organisée 
selon les directives du wali 
d’Annaba, a eu lieu sous la 
supervision du Chef de daïra 
d’El Hadjar, représentant le 
wali, accompagné du directeur 
de l’énergie de la wilaya ainsi 
que de plusieurs membres de la 
famille révolutionnaire.

La cérémonie a vu la présence 
de nombreuses personnalités 
locales, parmi lesquelles le P/
APC  de Sidi Amar, le vice-
commandant de la gendarmerie 
régionale d’El Hadjar, le chef 
de la sûreté extérieure de Sidi 

Amar et le représentant du 
commandant de l’unité de la 
protection civile d’El Hadjar. 
Des représentants des élus de 
l’APC, ainsi que des délégués 
des descendants de martyrs et 
moudjahidines, ont également 

assisté à cet événement 
marquant.
La mise en service de cette 
station de service revêt une 
importance particulière, tant 
pour les habitants de Sidi 
Amar que pour l’ensemble de 

la région, en répondant aux 
besoins énergétiques croissants 
des citoyens tout en symbolisant 
la reconnaissance des sacrifices 
du passé et l’engagement pour 
un avenir prometteur.

Sihem.Ferdjallah
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ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA
Saisie de 1.108 comprimés 

de psychotropes lors d’une vaste 
opération de sécurité

ANNABA / JUSTICE
Des peines allant de la réclusion 
à perpétuité à 10 ans de prison 
ferme contre 19 accusés pour 

trafic de drogue

ANNABA / LUTTE CONTRE
 LA CRIMINALITÉ

Intensification des contrôles
 et inspections de police

L’Association des oulémas 
musulmans mène une campagne 

de don de sang

Dans le cadre de la lutte contre 
la criminalité dans les zones 
urbaines, les forces de police 

de la daïrad’El  Bouni  ont renforcé 
leurs actions sur le terrain durant les 
trois derniers mois (août, septembre et 
octobre) de l’année en cours. Le bilan 
des opérations révèle l’arrestation de 79 
individus suspectés de possession de 
drogues et de substances psychotropes, 
ainsi que de 20 autres individus arrêtés 
pour port d’armes blanches prohibées.
Dans cette campagne sécuritaire, 102 
individus faisant l’objet d’un avis de 
recherche ont été interpellés, tandis que 
38 affaires de vol ont été traitées. Les 
agents de sécurité ont également mis fin à 
une affaire impliquant la détention illégale 
de corail et de matériel de plongée destiné 

à la pêche sans autorisation, ainsi qu’une 
autre affaire de possession de produits 
interdits destinés à la vente. Par ailleurs, 
des substances dangereuses pour la santé 
publique, mises en vente sans autorisation, 
ont été saisies.
Sur la même période, les services de 
sécurité ont confisqué 1 108 comprimés 
de psychotropes, une certaine quantité de 
drogue, des armes blanches de différents 
calibres, et environ 19 kg de corail, ainsi 
que 375 grammes de mercure argenté. 
Les agents ont également récupéré cinq 
téléphones portables volés.
Ces actions intensives témoignent de 
l’engagement des forces de sécurité à 
maintenir l’ordre et la sécurité dans les 
zones urbaines, tout en dissuadant les 
criminels et en garantissant un climat de 
sérénité pour les citoyens.

Le procureur de la République, près 
le tribunal d’Annaba a annoncé 
des peines judiciaires allant de la 

réclusion à perpétuité à 10 ans contre 19 
prévenus pour trafic de drogue.
Dans une déclaration au Conseil judiciaire 
d’Annaba, et dans le cadre de la lutte 
contre la criminalité liée aux stupéfiants, 
le tribunal pénal de première instance 
du Conseil judiciaire d’Annaba a statué, 
dans une affaire, de saisie de plus de cent 
(100) kilogrammes de stupéfiants,trafic 
d’alcool, de 05 grammes de cocaïne, 
d’une quantité de psychotropes, d’une 
arme à feu, d’un montant de 690 millions 
de centimes, et de 09 véhicules. 
Des peines allant de la réclusion à 
perpétuité à dix ans d’emprisonnement 
ont été prononcées contre 19 accusés.
Les détenus ont été inculpés du délit de 
possession, exposition, vente, mise en 
vente, obtention et achat illégal dans 
le but de vendre, stocker, transporter 
et distribuer des stupéfiants, ainsi que 
des substances psychotropes, dans le 

cadre d’un groupe criminel organisé et 
d’exportation illégale de stupéfiants.

Dans le cadre de la lutte contre 
la criminalité dans le milieu 
urbain, une vaste opération 

a été engagée par les éléments de la 
sûreté de wilaya et qui a visé certaines 
cités devenues pour certaines le fief du 
banditisme dénoncé par les résidents. Ces 
opérations ont nécessité la mobilisation 
d’un effectif important d’agents déployés. 
Les policiers, très vigilants, ne laissent 
passer aucune occasion pour interpeller 
les jeunes de passage et procéder à leur 
fouille, ainsi qu’à la vérification de leur 
identité. En effet, ces opérations se sont 
traduites par la fouille de 255 personnes 
et l’inspection de 56 motocycles. Selon 
le communiqué, quatorze (14) individus 
ont été arrêtés pour possession de 
psychotropes destinés à la consommation 
ainsi que quatre (4)autres pour possession 
d’armes blanchesprohibées, également 
l’arrestation d’un individu pour le vol de 
moto ainsi que trois autres interpelés pour 
divers délits.Les éléments de la sûreté, 
lors de ces opérations,ontpu récupérer 
la moto voléeet procédé à la saisie des 

psychotropes et des armes blanches.Il 
a été ajouté que 26 infractions routières 
et 9 délits de route et une saisie de deux 
motos ont été enregistrés. Des poursuites 
judicaires ont été entamées contre les 
contrevenants. Il a été rappelé que ces 
services comptent multiplier ce genre 
d’opération à travers toutes les grandes 
agglomérations de la zone d’action 
d’Annaba et tirer profit de toutes les 
expériences afin d’aboutir à de meilleurs 
résultats.

À l’occasion du 70ème anniversaire 
du déclenchement de la glorieuse 
révolution du 1er Novembre 

1954, une initiative de don de sang 
a été organisée  parl’Association des 
Ouléma Musulmans , la section de la 
commune d’El Bouni, en coordination 
avec la mosquée ‘’Zaid Ibn Thabit’’, 
située dans le quartier de Sarouel. Cette 
initiative, placée sous le slogan « Donner 
son sang, est un acte de solidarité. 
Donnez votre sang et sauvez des vies », 
a été lancée pour rendre hommage aux 
sacrifices des martyrs de la révolution 
et renforcer les valeurs de solidarité au 
sein de la communauté.Cette action a vu 
la participation active des habitants du 
quartier, qui se sont rendus nombreux 
pour contribuer à cet élan de solidarité. 
« C’est un devoir national et humain de 
donner de notre sang en cette journée 
mémorable où nos ancêtres ont sacrifié 
leur vie pour notre liberté », a déclaré 
un des participants. Cette initiative, qui 

s’inscrit dans le cadre des activités de 
commémoration, vise à sensibiliser les 
citoyens à l’importance du don de sang, 
surtout en cette période où les besoins 
sont en constante augmentation dans les 
hôpitaux.
L’Association des Ouléma Musulmans 
Algériens, par le biais de sa section 
communale d’El Bouni, a joué un 
rôle majeur dans l’organisation de cet 
événement, rappelant que l’esprit de 
solidarité qui a caractérisé la révolution 
doit continuer à inspirer les générations 
actuelles. « Le don de sang est un acte 
simple mais d’une grande portée, surtout 
pour les malades en attente de transfusion. 
En offrant aujourd’hui du sang, nous 
rappelons que le sens du sacrifice et de 
l’entraide perdure encore », a souligné un 
membre de l’association.Cet événement 
n’est pas seulement un hommage aux 
sacrifices passés, mais aussi un appel à 
une mobilisation communautaire continue 
pour faire face aux défis d’aujourd’hui. 

S.Y
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ANNABA : 
Lancement d’une formation en élevage 

halieutique par la Chambre des pêches maritimes

Pendant trois jours, soit 
du 02 au 04 novembre, 
la Chambre des pêches 

maritimes d’Annaba organise 
une formation dans le domaine 
de l’élevage halieutique 
intégré à l’agriculture, avec 
un encadrement pédagogique 
supervisé par l’Ecole Technique 
de Pêche Maritime d’Annaba. 
Le directeur de la Chambre 
des pêches maritimes et 
d’aquaculture, Kh. Bentorki, 
a souligné que ce cours se 

concentre sur la formation 
à la demande, qui est une 
formule convenue avec l’École 
technique de formation à la 
pêche maritime d’Annaba à 
travers une convention qui 
réunit les deux institutions. Le 
programme contient plusieurs 
spécialisations intéressant 
les professionnels de la 
pêche maritime, y compris la 
confection des filets et les aides 
à la pêche.
La formation s’adresse aux 
agriculteurs, aux investisseurs 
en pisciculture, ainsi qu’aux 

étudiants, porteurs de projets 
et à tous ceux qui s’intéressent 
à ce domaine. Ces activités 
s’inscrivent dans le cadre 
des incitations prévues par 
le ministère de tutelle pour 
les éleveurs de tilapias, afin 
d’assurer le produit le plus 
important à des prix raisonnables 
au profit du consommateur, 
compte tenu du déclin de la 
richesse des poissons marins. 
Pour référence, il existe deux 
types de pisciculture : la 
pisciculture en cages flottantes 
dans la mer, qui concerne la 

morue et le loup de mer, en 
plus de l’élevage de coquillages 
comme les huîtres et les 
moules.   Le deuxième type est 
lié à la pisciculture d’eau douce, 
comme le tilapia,  et le mulet.
Le directeur de la pêche 
marine et de l’aquaculture à 
Annaba, Noureddine Remita, 
a confirmé que, dans le cadre 
de la pisciculture intégrée à 
l’agriculture, environ 4.500 
petits poissons (tilabia) et 
environ 100 poissons de type 
carpe ont été élevés dans 
06 bassins d’irrigation des 

agriculteurs des communes. Les 
localités d’Oued El Aneb , Treat   
El Chorfa, El Bouni et Berrahal 
ont obtenu des résultats positifs 
en termes de qualité de la 
production agricole irriguée en 
eau d’élevage ou en pisciculture 
au cours de cette période.

Sihem Ferdjallah

 ANNABA / AGRICULTURE : 
Rencontre technique consacrée à l’exploitation 

des machines des semis de céréales

Dans le cadre des 
programmes 
d’accompagnement 

et de vulgarisation agricole 
mis en œuvre par le ministère 
de l’agriculture et du 
développement rural pour la 
saison 2024-2025, une rencontre 
technique a été organisée en 
vue d’assurer une meilleure 
maîtrise des techniques de semis 
des céréales, en particulier les 

réglages précis des machines 
de semis. Cet événement s’est 
déroulé au niveau de la ferme 
collective ‘’Dhiaf Abdallah’’ 
dans la commune de Aïn El 
Berda, en présence de plusieurs 
acteurs clés du secteur agricole, 
notamment la directrice et les 
cadres de l’Institut technique des 
grandes cultures  de Guelma, les 
représentants de la Coopérative 
des céréales et légumes secs, 
un délégué de l’union nationale 
des paysans algériens, ainsi que 

des producteurs de céréales et 
des cadres de la chambre de 
l’agriculture.
Les ingénieurs de l’ITGC 
ont animé cette rencontre en 
fournissant des explications 
détaillées sur l’importance du 
réglage optimal des machines 
de semis pour obtenir des 
rendements maximaux. Le 
programme a couvert l’ensemble 
du processus, depuis le respect 
de la rotation des cultures, le 
labour, la préparation du lit 

de semence, jusqu’au dosage 
des semences et des engrais, le 
désherbage, et les traitements 
phytosanitaires. Une attention 
particulière a été accordée au 
réglage des machines de semis, 
indispensable pour adapter la 
quantité et le poids des semences 
(blé tendre et dur, orge, avoine) à 
la surface cultivée.
Un représentant du fonds 
régional de coopération agricole 
a également pris la parole, 
en insistant sur l’importance 

des assurances agricoles et 
les avantages qu’elles offrent, 
particulièrement pour la filière 
céréalière, en protégeant les 
exploitations contre les risques 
climatiques et les pertes de 
récoltes.

S.Y

Si l’on se fie aux températures 
enregistrées ces dernières 
semaines, caractérisées par 

de faibles pluies et des journées 

plutôt printanières au niveau de la 

wilaya d’Annaba alors que le mois 

de novembre est là, nombreux 
sont les citoyens qui s’interrogent 
sur les effets qui en découleront, 
notamment vis-à-vis de 
l’agriculture et du remplissage des 
barrages. En effet depuis quelques 
semaines, la pluie se fait de plus en 
plus rare en Afrique, notamment en 

Algérie. Les agriculteurs craignent 
une sécheresse qui pourrait 
compromettre leurs récoltes. 
Une situation qui aura comme 
conséquence le dérèglement de 
l’approvisionnement du marché. 
La pluviométrie a chuté de 30% 
au cours des dernières décennies. 

Les services de la météorologie 
avaient prédit, rappelons-le, une 
saison hivernale aux températures 
au dessus de la normale sur le 
littoral et les hauts-plateaux. Idem 
pour la pluviométrie, appelée, 
elle aussi, à subir les caprices de 
la nature avec des quantités de 

précipitations moins abondantes et 
généralement en deçà des valeurs 
de référence pour un hiver, censé 
plutôt être plus humide. Ces deux 
derniers mois ont enregistré des 
cumuls de pluie assez faibles pour 
faire craindre le pire tant pour les 
récoltes que pour la satisfaction 
des besoins en eau potable pour 
une population, de plus en  plus  
croissante. Les précipitations se  
font rares. Pour le moment, il n’y 
a pas de menace sur les barrages. 

Imen.B

ANNABA / ASSOCIATION : 
L’association Amis de l’environnement d’El 

Hadjar participe à une campagne de reboisement

L’association ‘’Amis de 
l’environnement’’ et du 
développement durable 

d’El Hadjar a organisé, hier, 

une campagne de reboisement 

au niveau de la RN21 à l’entrée 

principale de la commune avec la 

participation des agents forestiers 
d’EL Hadjar, la direction de 
l’environnement d’Annaba, 
la maison de l’environnement 
ainsi que la conservation 
nationale du littoral de la wilaya 
d’Annaba. Cette campagne a 
permis la plantation de trois 
types d’arbustes, notamment 

le Ficus, Jarkanda, Muriers, 
soigneusement sélectionnés pour 
leur adaptation à l’environnement 
local. Ces plantes contribueront 
à la création d’un espace vert à 
l’entrée de la commune.
La distribution des plants de 
Ficus a été étendue aux différents 
comités de quartier pour leur 

plantation. Les bénévoles ont 
exprimé leur satisfaction d’être 
partie prenante dans ce type de 
campagne qui représente une 
opportunité d’exprimer leur 
citoyenneté et de contribuer à la 
sauvegarde de l’environnement. 
Cette initiative, qui coïncide 
avec la Journée mondiale de 

l’arbre, est privilégiée pour la 
sensibilisation des citoyens 
autour de l’intérêt majeur que 
représente l’écosystème forestier 
dans l’équilibre de la biosphère 
et son importance dans le 
développement des activités 
socio-économiques.

Imen.B

“Green Bike”, organise une campagne de nettoyage à la plage Nasr 

A l’occasion du 
70ème anniversaire 
commémorant le 

déclenchement de la glorieuse 
révolution de libération, les jeunes 

de l’association Green Bike ont, 
encore une fois, organisé une 
campagne de bénévolat pour 
nettoyer le littoral de la ville 
d’Annaba. En effet, cette fois-
ci, c’est la plage Nasr qui a été 

nettoyée. Les étaient nombreux, sur 
la plage à participer à cette action 
louable «cette plage bénévoles 
était dans un état lamentable. 
Outre les déchets ménagers et 
autres détritus hétéroclites, des 

centaines de bouteilles jonchaient 
le bord de mer, offrant un paysage 
lugubre. Faut-il rappeler que 
cette plage entame le début de la 
corniche d’Annaba, très prisée 
par les habitants. Il a fallu aux 

nombreux bénévoles des heures 
pour redorer le blason terni de ce 
lieu touristique. Une opération, 
au terme de laquelle, plus de 20 
sacs ont été remplis de déchets 
ramassés sur  les rochers.  

ANNABA / RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE : 
Retard de la saison des pluies

Imen.B



Inondations en Espagne  
au moins 205 morts et des « dizaines et des dizaines » 

de personnes encore portées disparues

au Japon, près de 200 000 habitants appelés à évacuer 
à la suite de fortes pluies

Des renforts militaires ont 
été déployés dans le sud-
est de l’Espagne. Les 

appels à l’aide et les témoignages 
poignants d’habitants livrés à 
eux-mêmes et manquant de tout 
se multiplient, selon le monde fr.
Les inondations dévastatrices 
dans le sud-est de l’Espagne ont 
déjà coûté la vie à au moins 205 
personnes, un nombre appelé à 
augmenter en raison du nombre 
de disparus. Selon le dernier 
bilanpublié par le Cecopi (Centre 
de coordination opérationnelle 
intégrée) vendredi 1er octobre, 
202 personnes sont mortes dans 
la région de Valence. Deux 
autres corps ont été retrouvés en 
Castille-La Manche et un autre 
en Andalousie. De nombreuses 
personnes sont encore portées 
disparues, sans que leur nombre 
précis soit connu.
Plusieurs jours après le drame, les 

appels à l’aide et les témoignages 
poignants d’habitants livrés à 
eux-mêmes et manquant de tout 
se multiplient sur les radios et 
télévisions, l’aide de l’Etat se 
faisant attendre. Les rescapés 
doivent aussi faire face à des 
actes de pillage et des vols. La 
police a ainsi annoncé avoir déjà 
interpellé 50 personnes.
Pour faire face à la situation, 500 
soldats supplémentaires ont été 
déployés vendredi matin dans 
la région et 500 autres le seront 
dès samedi, ont annoncé à la 
presse le président de la région 
de Valence, Carlos Mazon, et le 
ministre de l’intérieur, Fernando 
Grande-Marlaska. Ces renforts 
porteront à 2 200 le nombre de 
militaires déployés dans la région 
de Valence.
 « Des dizaines et des dizaines 

» de disparus
Preuve de la gravité de la 

situation, la ministre de la défense, 
Margarita Robles, a assuré que 
le gouvernement était prêt à 
envoyer sur place « les 120 000 
hommes de l’armée s’il le faut » 
et à les y laisser aussi longtemps 
qu’il le faudra. L’armée a pour 
priorités de rouvrir les routes 
pour permettre l’acheminement 
de l’aide, notamment alimentaire, 
mais aussi d’aider à la recherche 
des personnes portées disparues, 
dont le nombre exact n’est pas 
connu, mais est très élevé.
Le gouvernement avait reconnu 
jeudi qu’il y en avait « des 
dizaines et des dizaines », 
laissant présager un bilan humain 
extraordinairement lourd et 
sans doute sans précédent pour 
une catastrophe naturelle dans 
l’histoire contemporaine de 
l’Espagne. Un officier de l’unité 
des plongeurs de la garde civile 
(équivalent de la gendarmerie), 

le commandant Pizarro, a ainsi 
déclaré à la radio publique que 
la découverte de cadavres était « 
permanente ».
« Il y a des montagnes de 
voitures» dans la boue, témoignait 
Amparo Fort, la maire de Chiva, 
une ville proche de Valence. « 
Beaucoup sont vides, mais pour 
d’autres, il est clair qu’elles ont 
des occupants. »Alertées trop 

tard de la gravité de la situation, 
de très nombreuses personnes ont 
été surprises dans leur voiture. 
L’incompréhension et la colère 
des habitants persistaient après 
le drame. Directement mis en 
cause, notamment dans la presse, 
M. Mazon, le président de la 
région de Valence, n’a pas encore 
répondu aux critiques.

L’Agence météorologique 
japonaise a mis en garde contre de 
possibles glissements de terrain et 
inondations dans l’ouest du Japon, 
samedi, et dans l’Est, dimanche, 
selon le monde fr.
Près de 200 000 habitants d’une 
ville de l’ouest du Japon ont 
été appelés à évacuer, samedi 
2 novembre, par les autorités, 
qui craignent des glissements 
de terrain et des inondations en 
raison de fortes pluies après le 
passage d’un typhon.
La ville de Matsuyama, dans le 
département d’Ehime, « a émis 
une alerte de niveau supérieur, 
demandant à 189 552 résidents 
de ses dix quartiers d’évacuer 

et de se mettre immédiatement 
à l’abri », a déclaré à l’Agence 
France-Presse un responsable de 
la ville. Les évacuations ne sont 
pas obligatoires.
Selon l’Agence météorologique 
japonaise, « l’air chaud et humide 
(…) provoque de fortes pluies 
accompagnées d’orages dans 
l’ouest du Japon », en partie à 
cause du Kong-rey, un puissant 
typhon qui s’est abattu jeudi sur 
Taïwan, avant d’être rétrogradé 
en dépression. L’agence a mis 
en garde contre de possibles 
glissements de terrain et 
inondations dans l’ouest du Japon, 
samedi, et dans l’Est, dimanche.
Trois morts et près de 700 blessés

En raison de la pluie, le trafic des 
trains à grande vitesse Shinkansen 
a été brièvement suspendu entre 
Tokyo et la région de Fukuoka, 
dans le sud du Japon, dans la 
matinée.

Le typhon Kong-rey a causé la 
mort de trois personnes à Taïwan 
et laissé 690 blessés, selon 
un dernier bilan communiqué 
samedi par l’Agence nationale 
des incendies. Près de 28 000 

habitants de l’île étaient encore 
sans électricité samedi dans l’île 
après des coupures ayant affecté 
à leur pic près d’un million 
habitants.
Les scientifiques affirment que 
le changement climatique induit 
par l’homme intensifie les risques 
posés par les fortes pluies car une 
atmosphère plus chaude retient 
plus d’eau.
En septembre, une rivière de la 
péninsule de Noto, dans le centre 
du Japon, a débordé, gonflée par 
des pluies exceptionnelles, se 
transformant en un torrent boueux 
inondant des routes et un hameau 
isolé, entraînant la mort d’une 
quinzaine de personnes.

La pollution atmosphérique dans 
la deuxième ville du Pakistan 
a atteint samedi un niveau 
historique, plus de 80 fois 
supérieur à celui jugé acceptable 
par l’Organisation mondiale de la 
santé, selon le monde fr.
C’est un seuil plus de 80 fois 
supérieur à celui jugé acceptable 
par l’Organisation mondiale de 
la santé (OMS). La pollution 
atmosphérique à Lahore, la 
deuxième ville du Pakistan, a 
atteint, samedi 2 novembre, 
un niveau historique, a déclaré 
à l’Agence France-Presse un 
responsable gouvernemental.
L’indice de la qualité de l’air de 
l’OMS pour les particules fines, 
les PM2.5, a atteint un pic à 1 067 

microgrammes par mètre cube 
(µg/m3), avant de redescendre 
autour de 300 µg/m3 dans la 
matinée. Or, l’air est considéré 
comme « mauvais » à partir de 180 
µg/m3, selon l’indice de l’OMS, 
et « dangereux » au-delà de 300. 
« Nous n’avons jamais atteint un 
niveau de 1 000 » à Lahore, a dit à 
l’Agence France-Presse Jahangir 
Anwar, haut responsable de la 
protection de l’environnement au 
sein du gouvernement local.
Cette semaine, l’indice de la 
qualité de l’air « restait sous 
les 200 »dans la ville de 14 
millions d’habitants. Déjà, la 
concentration de PM2.5 était 
déjà près de vingt fois plus élevée 
que le niveau jugé acceptable par 

l’OMS, a-t-il poursuivi. Samedi, 
elles ont atteint 80 fois ce niveau. 
Depuis des jours, Lahore est, 
comme chaque année, prise dans 
le smog, un mélange de brouillard 
et d’émissions polluantes favorisé 
par les émanations de diesel bas 
de gamme, les fumées provenant 
des brûlis agricoles saisonniers 
et le refroidissement hivernal. 
« L’indice de la qualité de l’air 
restera élevé les trois à quatre 
prochains jours », a ajouté M. 
Anwar.

Plaidoyer pour une « 
diplomatie du smog »

Mercredi, l’agence provinciale 
de protection de l’environnement 
avait annoncé de nouvelles 
restrictions dans quatre « points 

chauds » de la ville – après avoir 
déjà annulé toute activité sportive 
en plein air dans les écoles pour 
trois mois.
Les tuk-tuks équipés de moteurs 
à deux temps plus polluants y 
sont interdits, de même que les 
restaurants qui font des barbecues 
sans filtre. Les administrations 
et les entreprises privées feront 
travailler la moitié de leur 
personnel à domicile à partir de 
lundi. Les travaux de construction 
sont interrompus et les vendeurs 
de nourriture de rue, qui cuisinent 
souvent sur des feux ouverts, 
doivent fermer à 20 heures.
En outre, les autorités 
pakistanaises disent devoir 
composer samedi avec un 

vent venant de l’Inde voisine, 
également régulièrement prise 
dans le smog en fin d’année. Des 
images satellites de la NASA 
montrent de nombreux feux des 
deux côtés de la frontière où les 
agriculteurs procèdent en cette 
saison à des brûlis agricoles.
« Le niveau [de pollution] est dû 
au couloir de vent d’est venant 
d’Inde en direction de Lahore », 
a dit M. Anwar, qui plaide pour 
une « diplomatie du smog ». Le 
smog est particulièrement marqué 
en hiver, lorsque l’air froid, plus 
dense, retient au niveau du sol 
les émissions des carburants de 
mauvaise qualité utilisés pour 
alimenter les véhicules et les 
usines de la ville.
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au Pakistan, la ville de Lahore plongée dans un nuage 
de pollution



RDC
 118 otages libérés dans l’est du pays, une première 

depuis 2021

La vaccination contre la polio reprendra samedi 
au nord de Gaza, selon l’OMS

Liban 
L’OMS se dit «profondément inquiète» des attaques 

israéliennes contre les services de santé

L’armée de la RDC a annoncé, 
jeudi 31 octobre dans la soirée, 
la libération de 118 personnes 
détenues par les rebelles des 

ADF, un groupe armé d’origine 
ougandaise qui a fait allégeance 
au groupe État islamique, dans 
l’est de la RDC. Il s’agirait du 

plus grand nombre de libérations 
depuis le début des opérations 
conjointes menées par les armées 
congolaise et ougandaise en 2021 
, selon RFI.
Parmi les 118 personnes relâchées 
en Ituri, on trouve des hommes, 
des enfants et même des femmes 
enceintes. Pour l’instant, ces 
ex-otages sont toujours sous la 
protection de l’armée congolaise 
en Ituri, sur l’axe routier Luna-
Komanda. Une zone stratégique 
à la frontière entre le Nord-Kivu 
et l’Ituri, où la pression militaire 
reste constante.
L’identification de ces personnes 

est en cours et l’armée préfère 
avancer avec précaution. Car il 
est possible, selon des sources 
militaires, que des combattants 
s’infiltrent parmi les otages. 
L’idée d’un piège tendu par ce 
groupe armé reste sur la table.
Des bastions repris dans le « 
triangle de la mort »
Depuis le début des opérations 
conjointes congolaise et 
ougandaise en 2021, des bastions 
importants des ADF ont été repris, 
notamment à Rwenzori, Mwalika 
et dans le tristement célèbre « 
triangle de la mort », Oicha-
Kamango-Eringeti — une zone 

dans laquelle ces rebelles affiliés 
au groupe État Islamique ont 
commis de nombreux massacres.  
Des combattants des ADF se sont 
déplacés vers l’ouest de la route 
nationale N°4, dans le secteur de 
Bapere, au nord-ouest du territoire 
de Lubero, d’autres ont pris la 
direction du nord, à la frontière 
entre le Nord-Kivu et l’Ituri.
Selon plusieurs sources et 
analystes, l’objectif des rebelles 
est de reprendre le contrôle du 
triangle de la mort, ce qui explique 
les récents combats dans la région 
autour de Komanda.

La campagne de vaccination 
contre la polio doit reprendre 
samedi dans le nord de la bande 
de Gaza, actuellement le théâtre 
d’intenses opérations militaires 
israéliennes, a indiqué vendredi le 
patron de l’Organisation mondiale 
de la santé (OMS).
“La vaccination contre la polio 
dans le nord de Gaza est prête à 
reprendre demain. Nous sommes 
assurés de la pause humanitaire 
nécessaire dans Gaza City pour 
mener à bien la campagne”, écrit 
Tedros Adhanom Ghebreyesus sur 
le réseau social X.
Toutefois, “la zone couverte est 
considérablement réduite par 
rapport à la première vague de 
vaccination, ce qui laisse certains 
enfants sans protection et plus 
exposés au risque d’infection”, 
a regretté le directeur général de 

l’organisation.
L’OMS et l’agence de l’ONU pour 
l’enfance (Unicef) “demandent 
instamment que les pauses 
humanitaires soient respectées”, 
mais “ce dont les enfants du nord 
de Gaza et de toute la bande de 
Gaza ont réellement besoin, c’est 
de paix”, écrit encore le Dr Tedros.
Jeudi, le chef de la diplomatie 
américaine Antony Blinken avait 
appelé Israël à permettre la reprise 
de la campagne de vaccination.
Selon l’OMS, quelque 119.000 
enfants dans le nord attendent leur 
deuxième dose de vaccin pour les 
protéger de cette maladie qui peut 
laisser de graves séquelles.
L’OMS a lancé une campagne 
de vaccination à Gaza le 1er 
septembre, après la confirmation 
du premier cas de polio depuis 25 
ans dans le territoire palestinien 

assiégé par Israël.
Une première série de vaccinations 
a été achevée et la deuxième 
série - essentielle pour renforcer 
l’immunité - a commencé comme 
prévu le 14 octobre, d’abord 
dans le centre de Gaza, puis dans 
le sud, permise par des pauses 
humanitaires dans les combats.
Mais l’OMS a indiqué la semaine 
dernière avoir été contrainte de 
reporter la phase finale dans le 
nord en raison des combats.
Plus tôt vendredi, une porte-
parole de l’OMS a indiqué que 
l’organisation a été forcée de 
fermer un centre de traitement 
pour les enfants souffrant de 
malnutrition à l’hôpital Kamal 
Adwan, dans le nord, à cause d’au 
moins deux attaques.
“Il n’existe donc plus de centre de 
stabilisation nutritionnelle dans 

le nord” de la bande de Gaza, 
a souligné Margaret Harris à 
Genève.
“Avant cela, nous voyions un 
nombre croissant d’enfants 
souffrant de malnutrition aiguë 
sévère nécessitant un traitement”, 
a-t-elle ajouté, expliquant qu’”il 

ne s’agit pas seulement de 
réalimenter l’enfant : il s’agit 
de lui fournir un traitement de 
substitution approprié pour qu’il 
survive, ou presque, au traitement 
et puisse retrouver une forme 
de fonctionnement physique 
normal”.

L’Organisation mondiale 
de la santé (OMS) 
est “profondément 

inquiète” des attaques menées 
par l’armée israélienne contre les 
services de santé dans sa guerre 
contre le Hezbollah au Liban, a 
déclaré une porte-parole , selon 
Arabenews.
L’OMS est “vraiment, 
profondément inquiète de la 
multiplication des attaques contre 
les personnels de santé et les 
établissements de santé au Liban, 
et nous insistons encore et encore 
sur le fait que les soins de santé 
ne sont pas une cible”, a déclaré 
Margaret Harris, porte-parole de 
l’organisation lors d’un point de 
presse à Genève.
Interrogée sur les similitudes 
avec les attaques qui ont été 

menées contre les services de 
santé depuis le début de la guerre 
sans relâche menée par Israël 
dans la bande de Gaza, Mme 
Harris a déclaré : “Nous sommes 
certainement préoccupés par le 
fait de voir la même tendance se 

reproduire”.
Au Liban, “les chiffres sont 
vraiment choquants” a-t-elle 
dit, évoquant “102 morts et 83 
blessés” dans des attaques sur les 
services de santé.
L’OMS recense les attaques 

contre les services de santé mais 
n’attribue pas la responsabilité.
“Au total, nous avons eu 55 
attaques vérifiées, mais le 
ministère de la Santé signale que 
les chiffres sont bien plus élevés, 
car de nombreux travailleurs 
sont tués et blessés alors qu’ils 
ne sont pas en service – et cela 
est important car les systèmes 
de santé sont déjà surchargés”, a 
souligné Mme Harris.
Les employés du secteur de la 
santé sont “déjà submergés de 
travail et déplacés”, a souligné 
la porte-parole, déplorant que 
“nous continuons donc à perdre 
des travailleurs de la santé au 
moment même où ils sont le plus 
nécessaires”.
“Tout le monde a du mal à 
obtenir le niveau de soins dont 

il a besoin en raison des attaques 
incessantes contre le système de 
santé - et le système de santé était 
déjà sous une pression énorme”, 
a-t-elle rappelé en raison de la 
crise économique que connaît le 
Liban depuis des années et du 
défi d’obtenir du carburant pour 
faire fonctionner les générateurs 
des hôpitaux.
“Les hôpitaux sont submergés de 
victimes”, et le système “porte un 
énorme fardeau”, a-t-elle ajouté.
Depuis que les combats au Liban 
se sont intensifiés le 23 septembre 
pour affaiblir le mouvement pro-
iranien Hezbollah, au moins 
1.829 personnes sont mortes, 
selon un décompte de l’AFP à 
partir des chiffres du ministère de 
la Santé.
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Ounas à Al Sadd, c’est fait

CAF :
La FAF en force au Caire

La situation se complique pour Farès Chaibi

La période de flottement 
que l’international 
algérien, Adam Ounas, 

vivait après la fin de son contrat 
avec Lille, vient de prendre 
fin. Ce samedi, un club qatari 
de premier plan a annoncé la 
signature officielle de l’ailier.
En effet, le club qatari d’Al-
Sadd a officiellement annoncé 
la signature du joueur 
international algérien Adam 
Ounas. Ce transfert, conclu en 
tant qu’agent libre, liera Ounas 
au club jusqu’à la fin de la 
saison actuelle. Une occasion 
en or pour l’ancien napolitain 
de relancer sa carrière, lui qui 
n’avait pas paraphé de contrat 
lors du dernier mercato estival.
Ainsi, le nouveau chapitre 
d’Ounas s’écrira au sein d’Al-
Sadd, qui compte déjà dans ses 
rangs un autre international 
algérien, Youcef Atal.

Ounas rejoint Al-Sadd : 
Un renouveau en vue ?

L’ancien joueur de Lille, 
sans club depuis la rupture de 
son contrat en juin dernier et 
en quête d’une opportunité 
significative, s’était retrouvé 
dans l’ombre durant le dernier 
mercato. Après une période 
d’incertitude, c’est finalement 
sous le soleil du Golfe qu’il 
a décidé de poursuivre sa 
carrière.
À travers cette aventure, Ounas 
aspire sans doute à relancer 
son parcours et à frapper de 
nouveau aux portes de la 
sélection algérienne. Absent 
des Fennecs depuis la dernière 
Coupe d’Afrique des Nations 
début 2024 en Côte d’Ivoire, il 
voit dans ce défi l’opportunité 
de raviver l’étincelle de son 
talent et de retrouver la lumière 
du maillot national.

La Fédération algérienne 
de football (FAF) a été 
« absente » des arcanes 

de la Confédération africaine 
de football (CAF) du temps du 
président Mohamed Raouraoua, 
notamment depuis le retrait 
de l’Algérie de la course à 
l’organisation des CAN 2025 
et 2027 et, par la suite, lorsque 
le Comité exécutif de cette 
instance avait choisi de redonner 
la CAN 2017 au Gabon, déjà 
coorganisateur de l’édition 2012 
avec la Guinée-Équatoriale.
Aujourd’hui, il y a un changement 
dans la position de l’Algérie, 
avec le président de la FAF, élu 
il y a un an, qui a annoncé à son 
bureau fédéral qu’il sera candidat 
aux élections du Comité exécutif 
de la CAF. Il faut également noter 
que le secrétaire général adjoint 
de la FAF, Halim Djendoubi, a 
assisté au colloque des Officiers 
nationaux de sûreté et de sécurité 
(ONSS) du 29 au 31 octobre 

2024 au Caire (Égypte).
Ainsi donc, après sa participation 
à la 64e assemblée générale 
ordinaire de la CAF en Éthiopie, 
le président de la FAF a estimé 
que l’ambiance est propice 
pour se frayer un chemin vers 
le Comité exécutif de l’instance 
panafricaine. Walid Sadi a 
d’ailleurs déclaré que l’objectif 
d’aller au Caire cette fois-ci est 
de redonner de la représentativité 

à l’Algérie au sein du cercle 
décisionnel de la CAF, ce qui est 
devenu l’une de ses priorités. Cela 
s’est passé avant le 12 novembre, 
date butoir pour le dépôt des 
dossiers de candidatures.
Son prédécesseur, Djahid 
Zefizef, avait été contraint de 
démissionner de son poste 
après avoir échoué à intégrer 
le Comex de la CAF, en raison 
d’une situation où le moment 

n’était pas propice pour espérer 
une place au sein des instances 
de la CAF. Aujourd’hui, le 
représentant algérien a toutes ses 
chances d’être élu, surtout qu’il 
a été plébiscité par l’Union nord-
africaine de football (UNAF) en 
tant que candidat pour la zone 
Afrique du Nord.
L’Algérie présente au colloque 

de l’ONSS
Par ailleurs, il est important de 
rappeler que la Confédération 
africaine de football (CAF) 
a organisé le colloque des 
Officiers nationaux de sûreté et 
de sécurité (ONSS) du 29 au 31 
octobre 2024 au Caire (Égypte). 
La FAF y a pris part avec son 
secrétaire général adjoint, Halim 
Djendoubi. Cette importante 
rencontre a vu la participation de 
54 officiers nationaux de sûreté 
et de sécurité venant de toute 
l’Afrique afin de promouvoir une 
culture de stades sûrs à travers 
le continent, a précisé l’instance 

fédérale dans un communiqué 
publié sur son site officiel.
Conduit par le Dr Christian 
Emeruwa, chef du département 
de sûreté et de sécurité de la CAF, 
le colloque a permis d’explorer 
différents aspects de la sûreté et 
de la sécurité lors des événements 
footballistiques en Afrique, selon 
le même communiqué de la 
FAF. Des intervenants de renom 
ont partagé leur expertise, leur 
vision et les perspectives qu’ils 
préconisent en termes de sécurité 
dans le monde du football.
Parmi ces conférenciers, 
figuraient des représentants de la 
FIFA et de l’UEFA, ainsi que des 
experts internationaux. Le SG 
adjoint de la fédération, Halim 
Djendoubi, officier national de 
sûreté et de sécurité (ONSS), 
y a participé activement, 
témoignant de l’engagement de 
la FAF à renforcer les standards 
de sécurité en Algérie et sur le 
continent, souligne la FAF.

Farès Chaïbi traverse 
actuellement une 
période très compliquée 

à l’Eintracht Francfort, 
une situation qui contraste 
fortement avec ses débuts 
prometteurs la saison dernière. 
Le jeune international 
algérien, qui s’était distingué 
par ses performances et son 
potentiel, est aujourd’hui 
confronté à un manque de 
temps de jeu préoccupant.
Après avoir perdu sa place 
de titulaire, Chaïbi n’a 
même pas été retenu dans le 
groupe pour le match contre 
Bochum, pourtant dernier du 
championnat, marquant sa 
deuxième absence consécutive 
dans les rangs de l’équipe.

Un début de saison difficile 
qui suscite des interrogations 
sur sa situation. Bien que 
Chaïbi ait marqué en Coupe 
d’Allemagne en août, ses 
apparitions se sont faites 
rares depuis. Pourtant, aucune 
information concernant une 
possible blessure ou une 
toute autre raison expliquant 
son absence n’a été évoquée 
par le club. La décision de 
l’entraîneur Dino Toppmöller 
de le reléguer sur le banc 
semble donc être un simple 
choix ttactique, reflétant 
un manque de confiance 
croissant.
Outre ses difficultés sportives, 
certains observateurs évoquent 
un impact psychologique 

lié à sa relation avec le 
sélectionneur de l’Algérie, 
Vladimir Petkovic. Écarté lors 
des derniers rassemblements 
de l’équipe nationale, 
Chaïbi pourrait subir les 
conséquences morales de cette 
mise à l’écart, qui pourrait 
influencer son jeu. Bien que 
son potentiel soit indéniable, 
cette période de creux pourrait 
nécessiter une réconciliation 
avec Petkovic pour un retour 
au premier plan avec les Verts. 
Quoi qu’il en soit, à mois de 
deux semaines du prochain 
regroupement de l’Algérie, 
la situation de Chaïbi pourrait 
bien l’empêcher de retrouver 
la sélection pour les deux 
rencontres de novembre.
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Premier League :
Arsenal s’enfonce après sa nouvelle défaite contre 

Newcastle

Rúben Amorim justifie son choix de rejoindre 
Manchester United

Dans ce qu’on peut déjà 
nommer comme «la 
course au titre», Arsenal 

a encore lâché des points ce 
samedi. Face à Newcastle, les 
Gunners se sont inclinés 1-0 et 
pourraient voir Manchester City, 
puis Liverpool, s’envoler au 
classement.
En attendant que la suite de la 
saison nous aide à mieux savoir 
si Guardiola triomphera pour la 
7e fois en 8 saisons de Premier 
League, ou qu’Arne Slot réussira 
l’exploit d’être champion pour 
sa première année à Liverpool, 
Arsenal, de son côté, navigue 
à vue. Après une défaite face à 
Bournemouth (2-0) il y a deux 
semaines, leur première de la 
saison, puis un match nul contre 
Liverpool en ayant mené deux 
fois au score le week-end dernier 
(2-2), les Gunners ont été battus 
ce samedi par Newcastle (1-0). 
Pas vraiment rassurant face à une 
formation à la recherche d’un 
premier succès depuis 2 mois à 
domicile en championnat…

Pourtant, les premières minutes 
du match étaient porteuses 
d’espoir, mais pas annonciatrices 
de réussite : il y avait du rythme, 
de la vie… mais pas de but, 
sauf pour Newcastle. Dès la 
12e minute de jeu, Alexander 
Isak rappelait à Mikel Arteta 
qu’il était peut-être le chaînon 
manquant de son équipe, à savoir 
ce numéro 9 capable de décider 
de l’issue d’une rencontre. Sur 
un centre au cordeau de Gordon, 
le Suédois se faisait oublier par 
Gabriel et plaçait un coup de 
tête dévastateur laissant Raya 
impuissant (1-0).
1 point sur les trois dernières 

journées
Dans l’obligation de réagir, 
Arsenal intensifiait les moments 
de chaleur sur le but de Pope, 
d’abord avec cette tête non 
cadrée de Saka (18e), ce coup-
franc gâché par Rice à l’entrée 
de la surface (24e), mais surtout 
cette frappe sans sommation de 
Merino, sauvée miraculeusement 
par Schär sur sa ligne (27e). Les 

Gunners étaient constamment 
victimes de leur maladresse 
dans le dernier geste, et parfois 
même dans le premier, comme 
sur cette relance dangereuse et 
complètement ratée de Gabriel 
(37e). Dès le coup d’envoi 
de la seconde période, c’était 
leur vigilance qui était mise à 
l’épreuve. Gordon déboulait 
et pénétrait dans la défense 
comme dans du beurre, mais 
heureusement, Raya veillait au 
grain devant Willock (46e). Le 
ballon était pour Arsenal, mais 

les meilleures idées pour les 
Magpies. Face à l’incapacité de 
ses attaquants de prendre leurs 
responsabilités, Declan Rice 
tentait alors de se la jouer en 
justicier, mais sa frappe frôlait le 
poteau de Pope.
Isak, lui, s’apparentait à un 
problème insoluble, et Gabriel, 
comme Saliba, ne savaient plus 
vraiment où donner de la tête 
pour le mettre hors d’état de 
nuire. L’ancien de Dortmund 
était même proche de s’offrir 
un doublé, mais Raya sortait 

le grand jeu (63e). Malgré une 
succession de temps fort pour 
Arsenal, il serait exagéré de 
dire que les Gunners ont par la 
suite dominé la rencontre. Ils 
ont surtout occupé la moitié 
de terrain adverse, sans jamais 
réussir à contourner le défi 
imposé par Newcastle. La seule 
frappe cadrée après 80 minutes 
de jeu traduisait d’ailleurs assez 
bien cette absence de munition 
et d’inventivité. Et la dernière 
grosse occasion de Rice, sur un 
rare éclair de Saka (89e), n’était 
pas non plus cadrée. Avec ce 
résultat, Arsenal (18 points) 
risque de voir Manchester City 
(23 points) et Liverpool (22 
points) s’envoler au classement, 
d’autant que ses poursuivants 
pourraient aussi lui griller la 
politesse dès ce week-end. À 
quatre jours d’un déplacement 
piégeux chez l’Inter Milan en 
C1, ce trébuchement n’inspire 
pas à l’optimisme. Newcastle, 
de son côté, fructifie son capital 
point et grimpe à la 8e place.

Tout juste nommé 
entraîneur de Manchester 
United pour succéder à 

Erik ten Hag, limogé, Rúben 
Amorim a justifié son choix 
de quitter le Sporting CP pour 
relever un nouveau défi du côté 
d’Old Trafford.
Une page se tourne, une autre 
s’ouvre. Après le limogeage 
d’Erik ten Hag, le 28 octobre 
dernier, Manchester United a 
officiellement nommé Rúben 
Amorim sur le banc des Red 
Devils, occupant actuellement 
une piètre 14e place en Premier 
League. Sous pression, le board 
mancunien s’est donc décidé à 
payer une clause libératoire de 
10 millions d’euros pour s’offrir 
l’un des techniciens les plus 
convoités de la planète football. 
Architecte central de la réussite 
du Sporting CP ces dernières 
années, le Portugais de 39 ans 
s’apprête donc à relever un 
nouveau défi excitant.
Le choix du coeur
«Manchester United a le plaisir 
d’annoncer la nomination 
de Ruben Amorim au poste 
d’entraîneur principal de l’équipe 
première masculine, sous réserve 
de l’obtention d’un visa de 
travail. Il s’engagera jusqu’en 
juin 2027, avec une option d’une 
année supplémentaire, une fois 
qu’il aura rempli ses obligations 
envers son club actuel. Il 
rejoindra Manchester United le 
lundi 11 novembre», expliquait, 
à ce titre, le club anglais dans 

un communiqué publié ce 
vendredi. Une officialisation 
qui a finalement débouché sur 
les premières explications du 
principal concerné.
Quelques minutes après une 
nouvelle victoire éclatante à 
domicile de son club face à 
Estrela Amadora (5-1), le natif de 
Lisbonne s’est, en effet, présenté 
en conférence de presse pour 

justifier son choix de rejoindre 
la formation mancunienne. Si le 
timing n’a pas manqué d’agacer 
plusieurs supporters des Leões, 
Amorim a rapidement expliqué 
la raison de cette issue. «J’ai 
demandé à Manchester United 
si je pouvais les rejoindre à la 
fin de la saison. C’est ce que je 
voulais mais Manchester United 
a dit non. C’était maintenant 

ou jamais. J’ai donc dû prendre 
une décision et j’ai dit oui», 
a tout d’abord assuré le futur 
manager des Red Devils avant de 
poursuivre.
«C’est mon choix de quitter 
le Sporting Portugal, c’est 
une décision difficile qui va 
complètement changer ma vie. 
J’ai connu la plus belle période 
de ma vie au Sporting mais 
c’est mon choix, bien que j’ai 
changé plusieurs fois d’opinion 
par crainte de nuire au club». 
Attendu comme le héros du côté 
d’Old Trafford, l’ancien coach 
de Braga a par la suite détaillé 
sa réflexion. «Manchester United 
est apparu et ils ont payé au-
dessus de la clause libératoire. 
On m’a dit que c’était maintenant 
ou jamais. J’ai eu trois jours 
pour me décider et j’ai décidé 
d’accepter, c’était impossible 
de refuser. C’est exactement le 
contexte que je voulais parce 
que je peux faire les choses à ma 
façon. Je vais emmener mon staff 
technique avec moi à Manchester 
United. Ils sont absolument 
essentiels pour moi. Nous 
sommes ensemble depuis Casa 
Pia. C’était une des conditions».

Amorim fait une promesse 
au Sporting !

Accusé par certains observateurs 
d’avoir fait le choix de l’argent, 
Amorim a, là-aussi, tenu à mettre 
les choses au clair. «Certains 
disent que c’est pour l’argent. Ce 
n’est pas le cas. D’autres clubs 
étaient prêts à me payer trois fois 

plus (que Manchester United) 
et j’ai refusé. C’est le club que 
je voulais». Un choix du coeur 
qui n’enlèvera cependant en rien 
le respect de l’intéressé pour 
son ancien club. Questionné sur 
la possibilité de voir plusieurs 
joueurs du Sporting CP rejoindre 
Man United dans les semaines 
à venir, à commencer par 
Viktor Gyökeres, auteur d’un 
quadruplé retentissant vendredi 
soir, Amorim s’est une nouvelle 
fois montré catégorique. «Je ne 
viendrai chercher aucun joueur 
du Sporting en janvier. Ces 
années au Sporting ont été les 
meilleures années de ma vie et je 
ne l’oublierai pas».
Pour rappel, le technicien 
portugais doit prendre ses 
fonctions le 11 novembre 
prochain, au début de la trêve 
internationale. Jusqu’à l’arrivée 
d’Amorim, Ruud van Nistelrooy, 
ancien adjoint d’Erik ten Hag, 
continuera lui son intérim à la 
tête de l’équipe. Amorim devrait 
quant à lui assurer encore les 
rencontres à la tête du Sporting 
avant la trêve internationale, soit 
le choc de Ligue des champions 
contre Manchester City mardi et 
le déplacement à Braga le week-
end prochain en championnat. 
«Nous avons respecté la 
décision», a finalement ajouté 
le président du SCP, Frederico 
Varandas, lors de cette conférence 
de presse, précisant que le nouvel 
entraîneur du Sporting serait 
connu après son départ.
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En Bref...Cette bague pourrait signer la fin de la souris 
de votre ordinateur !

Le créateur de Linux fustige le buzz autour 
de l’intelligence artificielle

Capable de faire 20 kilomètres 
à vélo la même journée ? 
Passer une semaine sans café ni 
chocolat ? Planter au moins un 
arbre ? Voilà quelques exemples 
de défis proposés par Ma Petite 
Planète à réaliser entre amis, 
collègues ou camarades de 
classe, ou en famille. L’ambition 
de cette application disponible 
dans tous les stores est de 
sensibiliser et faire passer à 
l’action sur le sujet de l’écologie 
à travers des défis du quotidien, 
le tout de manière ludique et 
engageante.

Être moralisateur ne 
fonctionne pas

D›après les fondateurs de Ma 
Petite Planète, l›idée permet d›« 
utiliser le levier du jeu et de la 
compétition pour faire passer 
des messages, être moralisateur, 
ça ne marche pas », mais aussi 
de « proposer des actions 
concrètes sous la forme de défis, 
à l›image de ce que propose le 
mouvement Ça Commence Par 
Moi. Le fondateur, Julien Vidal, 
est d›ailleurs le parrain du jeu».

D’après un sondage, après 
avoir réalisé le challenge 
de trois semaines, 71 % des 
répondant.e.s se sentent plus 
à l’aise pour parler d’écologie 
avec leur entourage, 60 % 
estiment garder une à trois 
nouvelles habitudes et 24 % 
quatre à six nouvelles habitudes.

Un guide et un check-up

En plus du jeu, Ma Petite 
Planète a créer un guide avec 
des propositions de séances, des 
explications sur le dérèglement 
climatique et une FAQ sur les 
éco-émotions. Pour les salariés, 
qui sont à 84 % à estimer que 
l’engagement de leur entreprise 
en matière de développement 
durable est un critère important 
pour eux, un Green check-
up est aussi disponible pour 
évaluer ses efforts en matière 
de RSE (responsabilité sociale 
des entreprises) et proposer des 
pistes concrètes d’actions.

La startup suisse Padrone 
vient de lancer une campagne 
de financement participative 
pour une souris en forme de 

bague. Ce véritable concentré 
de technologies peut s’utiliser 
sur presque toutes les surfaces 

et se connecte comme une 
simple souris Bluetooth.

La souris n’a pas 
fondamentalement 
changé depuis son 

invention en 1963. Certes, des 
alternatives existent, comme 
le pavé tactile des ordinateurs 
portables, mais restent moins 
pratiques. Mais, son heure a-t-
elle sonné ? Padrone compte 
remplacer la bonne vieille souris, 
et même le pavé tactile, avec une 
bague. Ce n’est pas sans rappeler 
la Clip Mouse annoncée il y a un 
an.
La Padrone Primera est un 
concentré de technologies 
dans un tout petit format. La 
bague contient une caméra, 
un processeur 12 cœurs, un 
capteur de mouvement à six 
axes, un module Bluetooth LE 
et une batterie rechargeable. 
Le constructeur suisse tient 
à rassurer sur la caméra. Le 

traitement de l›image s›effectue 
directement au niveau de la 
bague, rien n›est transmis à 
l›ordinateur qui ne voit qu›une 
simple souris.

Une souris pour gauchers et 
droitiers

Cette bague est le résultat de dix 
années de travail. Elle reconnaît 
les gestes de base comme le clic 
gauche avec l›index qui porte la 
bague et même le clic droit avec 
le majeur. Elle peut s›utiliser 
sur quasiment n›importe quelle 
surface, à condition d›avoir 

suffisamment de lumière, et 
suit les mouvements du doigt 
comme un pavé tactile. Utilisez 
deux doigts pour faire défiler une 
page ou appuyez le pouce contre 
l›index pour glisser-déposer des 
éléments. Grâce à sa caméra, 
la Padrone Primera peut même 
reconnaître lorsque vous placez 
votre main sur le clavier, et la 
bague se met automatiquement 
en veille pendant que vous 
saisissez du texte.
Comme tout le traitement 
s›effectue au niveau de la 
bague, elle est compatible avec 
tous les appareils qui acceptent 
une souris Bluetooth, sans la 
moindre installation. Primera 
annonce une autonomie d›une 
journée de travail et un temps de 
recharge d›une heure. La bague 
fonctionne aussi bien pour les 
gauchers que les droitiers, elle 
détecte automatiquement la main 
utilisée. La bague est disponible 
sur le site de financement 
participatif Kickstarter, au prix 
de 259 euros. La livraison est 
prévue pour le mois de mai 2025.

Lors d’une interview, le créateur 
du système d’exploitation Linux 
a partagé son exaspération avec 
le battage médiatique autour 
de l’intelligence artificielle 
générative. Pour lui, toute la 
hype autour de l’IA est à 90 % 
du marketing.
Linus Torvalds, vous connaissez 
? C’est l’une des figures les 
plus importantes du monde 
informatique, mais il est peu 
connu du grand public. Il a créé le 
noyau du système d’exploitation 
Linux, également utilisé dans 
Android. Plus de trente ans après, 
il dirige toujours le projet, ce qui 
lui vaut le surnom de « dictateur 
bienveillant à vie ». Il est connu 

pour ne pas mâcher ses mots.
Lors du sommet Open Source à 
Vienne au mois de septembre, 
Linus Torvalds a été interviewé 
pour le podcast Let›s Talk sur 
la chaîne YouTube TFiR. Entre 
différents sujets, l›homme a 
donné son avis sur l›engouement 
actuel pour l’intelligence 
artificielle générative. « Je pense 
que l›IA est vraiment intéressante 
et qu›elle va changer le monde », 
a-t-il déclaré, avant de passer à 
la critique.
L’intelligence artificielle est à 
90 % du marketing
Si Linus Torvalds espère 
de grandes choses de 

l›IA générative, pour lui, elle est 
loin d›être aboutie. « Je déteste 
tellement le cycle du battage 
médiatique que je n›ai vraiment 
pas envie de m›y aventurer. Mon 
approche de l›IA consiste donc 
à l›heure actuelle à l›ignorer ». 
Selon lui, elle ne tient que 10 % 
de ses promesses, tout le reste 
est du marketing. Il attend de 
voir dans cinq ans comment l›IA 
sera utilisée pour des tâches bien 
réelles, et révisera son opinion à 
ce moment-là.
C›est tout l›inverse d›Elon 
Musk, qui est convaincu que 
l›IA dépassera l’humanité dans 
quatre ans. Pour l›instant, il 

trouve que ChatGPT sert surtout 
à faire des belles démonstrations. 
Le chatbot peut assister pour des 
tâches de bas niveau, mais toute 
la valeur ajoutée doit venir de 
l’humain.
C’est toujours rassurant 
d›entendre de tels discours alors 
que toutes les entreprises tentent 
de nous vendre l›IA. Si vous ne 
vous êtes pas encore intéressé 
de près à l›IA, ou si vous ne lui 
avez pas encore trouvé de réelle 
utilité, vous n›avez pas été laissé 
sur le bord de la route. C›est 
une technologie qui doit encore 
mûrir, notamment à cause de sa 
fâcheuse tendance à halluciner...
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Marcher sur un plan 
incliné, surtout 
en montée, est un 

exercice intense. Quels sont les 
bienfaits de la marche inclinée ? 
Quels avantages par rapport à la 
course à pied ? Comment régler 
l’inclinaison de son tapis de 
course ? Quel dénivelé choisir en 
randonnée ? Les réponses.
Si vous trouvez la course à pied 
trop difficile et que la marche sur 
sol plat vous semble, au contraire, 
trop accessible, peut-être que la 
marche sur un plan incliné est 
faite pour vous. Cette pratique 
entraîne votre cardio et renforce 
vos muscles, le tout avec moins 
d’impact sur vos articulations que 
la course à pied.

Marcher sur un plan incliné 
: pourquoi faire ? Quels 

bienfaits?
La marche inclinée est la clé de 
votre summer body. C’est aussi 
un véritable coup de pouce pour 
votre santé. Voici pourquoi. 
Marcher en pente pour le cardio
Marcher sur un plan incliné, que 
ce soit en pente ou en montée, 
a de nombreux bienfaits. Tout 
comme la marche sur un sol plat, 

cela permet d’améliorer votre 
santé cardiovasculaire, d’autant 
que plus l’inclinaison augmente, 
plus le rythme cardiaque accélère 
: en montée, on entre en résistance 
et en descente, on a tendance à 
accélérer naturellement le pas 
ou à résister à la gravitation 
pour ne pas aller trop vite. Vous 
améliorez votre endurance, 
votre condition physique et vous 
éloignez les risques de maladies 
cardiovasculaires. 

Perdre des calories et se 
muscler

Marcher sur un sol incliné est 
aussi un bon moyen de gérer son 
poidsou de maigrir. L’intensité de 
cet exercice permet une dépense 
calorique importante.
La marche en montée sollicite 
beaucoup plus les muscles 
posturaux car il y a un 
déséquilibre. Il va y avoir un 
renforcement musculaire plus 
important au niveau des jambes, 
des fessiers et du tronc. Estelle 
Bertrand, kinésithérapeute.
Or, des muscles forts consomment 
beaucoup de calories même 
au repos (augmentation du 
métabolisme de base). 

Meilleur que le jogging pour les 
articulations
La marche en pente ou en montée 
limite l’impact sur les articulations 
par rapport à la course à pied :
il y a moins d’impact sur le 
talon. L’atterrissage se fait 
par le medio pied où il y a des 
muscles qui permettent d’amortir 
l’atterrissage. Estelle Bertrand, 
kinésithérapeute.

Bien d’autres bienfaits
Ajoutons que le déroulement 
du pas lors de marche favorise 
le retour veineux permettant 
de limiter le phénomène de 
jambes lourdes et d’insuffisance 
veineuse. 
Enfin, la marche sur un plan 
incliné, tout comme la marche sur 
un sol plat, permet d’améliorer 
l’humeur et de réduire le stress. 
Cette discipline permet aussi de 
stimuler le transit intestinal. 
Est-ce que faire du tapis incliné 

fait maigrir ?
Marcher sur un tapis incliné 
permet de perdre beaucoup 
de calories. C’est une bonne 
alternative à la course à pied pour 
perdre du poids si vous n’aimez 
pas courir ou si vos articulations 

sont fragilisées.
Attention, même si vous 
souhaitez maigrir, la marche sur 
un plan ou un tapis incliné n’est 
pas conseillée si vous avez une 
vulnérabilité au niveau du tendon 
d’Achille. En outre, si vous 
souhaitez renforcer votre capital 
osseux (par exemple parce que 
vous craignez l’ostéoporose), la 
course à pied est plus adaptée. 
En effet, l’os aura tendance à 
se renforcer en réaction aux 
microtraumatismes qui lui seront 
imposés. 
Si vous souhaitez perdre du poids 
rapidement, le mieux est peut-
être d’alterner les séances de 

runninget celles de marche sur 
un tapis incliné. Par exemple, 
en pratiquant 1 entraînement 
de course et 2 marches sur tapis 
incliné dans la semaine (de 30 à 
50 minutes par séance). De cette 
façon, vous perdez un maximum 
de calories sans pour autant 
compromettre vos articulations. 
«C’est intéressant d’alterner la 
marche en montée et la course 
à pied, puisque la marche en 
montée permet d’accélérer 
le cardio en limitant l’impact 
sur les articulations», selon la 
kinésithérapeute

Bien s’hydrater est essentiel pour 
soutenir sa santé. Mais saviez-vous 
que le moment choisi pour boire 
de l’eau est tout aussi important et 
permet de soutenir des fonctions 
spécifiques de l’organisme ? Voici 
les conseils d’une urologue.
Urologue réputée, le Dr Sophie 
Hurel, interrogée par le Daily 
Galaxy, souligne l’importance de 
répartir sa consommation d’eau 
tout au long de la journée. En 
procédant ainsi, vous assurez une 
hydratation continue, essentielle 
au maintien des fonctions 
corporelles et à la prévention des 
infections urinaires. 
Il faut comprendre en effet que 
le corps humain suit des rythmes 
circadiens, qui sont des cycles 
biologiques d’environ 24 heures 
régulant les différentes fonctions 

corporelles. De ce fait, adapter sa 
consommation d’eau peut soutenir 
ces mécanismes et en maximiser 
les bienfaits. Boire de l’eau dès 
le réveil par exemple, permet 
de relancer le métabolisme et 
d’éliminer les toxines accumulées 
par l’organisme durant la nuit. 
Le programme conseillé pour 
s’hydrater 
Pour garantir une hydratation 
optimale à votre corps, voici la 
répartition d’eau suggérée par 
l’urologue :
Au réveil : 1 à 2 verres d’eau
. Milieu de matinée : 1 verre
. Déjeuner : 1 à 2 verres 
. Milieu d’après-midi : 1 verre
. Soir : 1 à 2 verres en veillant à 
ce qu’il ne soient pas trop près du 
coucher pour éviter de se réveiller 
durant la nuit pour aller aux 

toilettes. 
Un apport quotidien de 1,5 

litre d’eau
Une bonne hydratation résulte 
d’un bon équilibre entre 
timing et quantité. Le Dr Hurel 
recommande un apport quotidien 
de 1,5 litre d’eau, soit environ 
8 verres d’eau au cours de la 
journée. Il s’agit toutefois d’une 
ligne directrice générale qui peut 
varier en fonction du climat, de 
l’activité physique, du poids et 
des besoins spécifiques de chacun 
en eau. Selon les experts, une 
personne pesant 90 kg ou plus 
peut consommer jusqu’à 3 litres 
d’eau par jour maximum. 
Le Dr Hurel tient à souligner 
qu’il ne faut pas attendre d’avoir 
soif pour boire de l’eau, car cela 
indique souvent que “vous êtes 

déjà légèrement déshydraté”, 
précise la spécialiste.
L’hydratation va aussi permettre 
au foie de jouer un rôle dans 
l’élimination. Pour ce faire, il a 
besoin d’être purifié. En buvant de 
l’eau, vous soutenez son travail. 
L’eau va rincer le foie. Résultat, 
il fonctionnera mieux, sera moins 

fatigué et pourra mieux éliminer 
les déchets métaboliques et les 
toxines. C’est la première étape 
si vous souhaitez perdre de poids. 
Ce n’est d’ailleurs pas un hasard 
si la déshydratation favorise la 
constipation et les ballonnements. 
Ne pas boire assez d’eau 
complique le travail de digestion.

L’extrait d’un légume racine 
pourrait avoir un rôle 

bénéfique contre le diabète de 
type 2, une fois déclaré, d’après 

une étude.
C’est dans l’oignon, et plus 
précisément dans son bulbe, que 
se trouverait le moyen de faire 
baisser l’hyperglycémie. C’est 
du moins ce qu’ont démontrées 

leurs recherches effectuées sur 
des rats diabétiques, traités en 
parallèle avec du metformine, un 
antidiabétique.
L’extrait de bulbe d’oignon fait 
baisser la glycémie à jeun, sans 
que l’on sache pourquoi
Des rats avec un diabète 
médicalement induit et d’autres 
sans diabète ont reçu plusieurs 

doses de metformine et plusieurs 
dosages d’extrait d’oignon 
pour que les résultats soient 
comparés. Certains rats n’ont 
reçu que l’un ou que l’autre des 
traitements. Il en est ressorti que 
l’extrait d’oignon, lorsqu’il était 
administré à hauteur de 400mg 
et de 600mg réduisait le taux de 
sucre dans le sang à jeun de 50% 

et de 35% par rapport aux niveaux 
qui avaient été observés au début 
de l’étude.
Si l’oignon semblait utile contre 
le diabète, il n’a pas été bénéfique 
pour les rats qui n’en avaient 
pas : il a fait augmenter leur 
appétit, et de fait, leur poids. 
Pour l’instant, les chercheurs 
n’ont pas compris comment 

l’extrait de bulbe d’oignon avait 
fait pour entraîner cette chute 
de glycémie. Des études restent 
à mener pour le déterminer. 
Inutile donc d’augmenter votre 
consommation d’oignons pour 
éviter de développer du diabète 
un jour. Mais limitez les aliments 
gras, salés, et sucrés.

Marche inclinée : plus efficace que le jogging ? 

Voici à quel moment boire de l’eau pour relancer
 le métabolisme

Des scientifiques affirment qu’un légume pourrait
 « réduire de moitié la glycémie»
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Les devoirs à la maison 
sont souvent perçus 
comme une source 

de stress et de conflits entre 
parents et enfants. Pourtant, 
il est possible de transformer 
ces moments en expériences 
agréables et enrichissantes. Nous 
vous proposons des stratégies 
éprouvées pour rendre les 
devoirs à la maison un plaisir, 
sans cri ni colère ni pression.

Créer un environnement 
propice

L’environnement dans lequel 
l’enfant fait ses devoirs joue 
un rôle crucial. Un espace 
calme, bien éclairé et dépourvu 
de distractions est essentiel. 
Aménager un coin dédié aux 
devoirs, avec des fournitures 
à portée de main, peut aider 
l’enfant à se concentrer et à 
se sentir à l’aise. De plus, des 
éléments personnalisés, comme 
des affiches inspirantes ou des 
objets préférés, peuvent rendre 
l’espace plus accueillant.
Établir une routine structurée
La routine est un élément clé 
pour réduire le stress lié aux 
devoirs. Établir un horaire 
fixe pour les devoirs permet 

à l’enfant de s’habituer à une 
routine prévisible. Par exemple, 
consacrer une heure après l’école 
ou après le goûter peut être une 
bonne pratique. Il est également 
important de prévoir des pauses 
régulières pour éviter la fatigue 
et maintenir la motivation.

Encourager l’autonomie
Laisser l’enfant prendre des 
initiatives et des décisions 
concernant ses devoirs peut 
renforcer son autonomie et sa 
confiance en lui. Par exemple, 
permettre à l’enfant de choisir 
l’ordre dans lequel il fait ses 
devoirs ou de décider de la durée 
de ses pauses peut lui donner 
un sentiment de contrôle et de 
responsabilité.

Utiliser des techniques 
ludiques

Transformer les devoirs en jeux 
peut rendre l’apprentissage plus 
amusant. Par exemple, utiliser 
des cartes mémoire pour les 
mathématiques ou des jeux de 
rôles pour l’histoire peut rendre 
les devoirs plus engageants. Les 
applications éducatives et les 
jeux en ligne peuvent également 
être des outils précieux pour 
rendre l’apprentissage plus 
interactif et amusant.

Offrir des récompenses et des 
encouragements

Les récompenses peuvent 
être un puissant motivateur. 
Des récompenses simples, 
comme des autocollants, des 
petits jouets ou des privilèges 
supplémentaires, peuvent 
encourager l’enfant à faire ses 
devoirs avec enthousiasme. Il est 
également important de féliciter 
l’enfant pour ses efforts et ses 
progrès, même s’ils ne sont pas 
parfaits.

Communiquer de manière 
positive

La communication positive 
est essentielle pour éviter les 
conflits. Utiliser un langage 
encourageant et éviter les 
critiques excessives peut aider 
à maintenir une atmosphère 
positive. Par exemple, dire 
«Je suis fier de toi pour avoir 
essayé» plutôt que «Tu aurais 
pu faire mieux» peut renforcer la 
confiance de l’enfant.

Impliquer les parents de 
manière constructive

Les parents jouent un rôle 
crucial dans le soutien de 
l’enfant. Être disponible pour 
répondre aux questions et offrir 
des conseils peut aider l’enfant 

à se sentir soutenu. Cependant, 
il est important de ne pas 
faire les devoirs à la place de 
l’enfant, mais plutôt de l’aider 
à comprendre et à résoudre les 
problèmes par lui-même.
Transformer les devoirs en 
moments de plaisir est possible 
avec des stratégies adaptées. 
En créant un environnement 
propice, en établissant 
une routine structurée, en 
encourageant l’autonomie, en 
utilisant des techniques ludiques, 
en offrant des récompenses 

et des encouragements, en 
communiquant de manière 
positive et en impliquant les 
parents de manière constructive, 
les devoirs à la maison peuvent 
devenir une expérience 
enrichissante et agréable pour 
l’enfant. En adoptant ces 
pratiques, les parents peuvent 
aider leurs enfants à développer 
une attitude positive envers 
l’apprentissage et à réussir 
académiquement sans stress ni 
conflits.

Une Youtubeuse américaine a 
partagé son astuce capillaire 
n°1 pour garder des cheveux 
éclatants à l’approche de la 
ménopause. Et sa technique 
passe par l’alimentation.
Bien que certains produits de soins 
capillaires puissent améliorer 
l’aspect de vos cheveux, une 
alimentation équilibrée reste 
l’arme indispensable. C’est 
ce qu’affirme une youtubeuse 
américaine, experte en beauté, 
qui a partagé ses conseils pour 
améliorer la qualité des cheveux 
après 50 ans.
« Mon conseil est de manger 
plus de protéines »
Lisa Monique, connue sous le 
nom de « In the Garden with LM 
» sur YouTube, a révélé au média 
GB News son astuce n°1 : « Mon 
conseil est de manger plus de 
protéines. Nous connaissons tous 
les changements qui se produisent 
dans notre corps à l›approche 
de la ménopause en raison des 
fluctuations hormonales, d›une 
perte d›œstrogènes et de tout le 
reste. Nous perdons de la masse 
osseuse, nous perdons de la 

masse musculaire et la texture de 
nos cheveux s›amincit. Toutes 
ces choses folles se produisent 
et manger plus de protéines peut 
contrecarrer ces effets.»
« C’est vraiment simple à mettre 
en place »
Selon l’Agence nationale 
de sécurité sanitaire 
de l›alimentation, de 
l›environnement et du travail 
(Anses), « des apports entre 
0,83 et 2,2 g/kg/j de protéines 
peuvent être considérés comme 
satisfaisants pour un individu 
adulte de moins de 60 ans. » Ce 

qui représente par exemple une 
consommation de 60 à 75 g par 
jour pour une personne de 75 kg.
Cet apport journalier peut être 
facilement atteint grâce à un 
régime équilibré. Lors d’un 
repas, un quart des aliments 
sélectionnés doit apporter des 
protéines, explique l’Institut 
national de la santé et de la 
recherche médicale (Inserm). 
Pour Lisa Monique, « c›est 
vraiment simple à mettre en 
place. Vous pouvez ajouter de 
la poudre de protéines à un 
milkshake si vous sentez que 

vous ne pouvez pas manger plus 
de viande, d›œufs ou d›autres 
aliments riches en protéines - des 
lentilles si vous êtes végétalien. 
Il y en a des tonnes. »
Régénérer les cellules capillaires
En effet, les cheveux sont 
constitués de 90 % de kératine, 
explique le laboratoire 
Fortepharma. Le reste se 
compose d’eau, de pigments 
et de lipides. Cette protéine 
structure la fibre capillaire 
garantissant son élasticité, sa 
résistance et sa brillance. Si la 

kératine a l’avantage d’être très 
résistante, à la longue, elle peut 
être fragilisée par de multiples 
agressions extérieures.
Et sans un apport adéquat en 
protéines, les follicules pileux 
produisent de la kératine plus 
faible, ce qui entraîne des cheveux 
cassants et facilement abîmés. 
Les protéines fournissent les 
éléments de base fondamentaux 
pour régénérer les cellules 
capillaires et favoriser des cycles 
de croissance normaux.

Les femmes de 50 ans peuvent améliorer la qualité de 
leurs cheveux en consommant davantage ce nutriment 

Transformer les devoirs en plaisir  
Stratégies pour des séances sans cri ni colère



Sara Boueche

Dans un geste culturel 
significatif marquant la 
continuité des échanges 

artistiques franco-algériens, 
l’exposition «Wasla : Marseille-
Alger-Ghardaïa» a inauguré son 
nouveau chapitre à l’Institut 
français d’Algérie à Annaba. Le 
vernissage, qui s’est tenu jeudi 
dernier dans la galerie d’art de 
l’institut, marque le début d’une 
présentation qui se poursuivra 
jusqu’au 24 novembre, offrant 
aux visiteurs une exploration 
approfondie des liens culturels 
transcontinentaux.

Une confluence artistique tri-
urbaine

Le projet «Wasla», dont le nom 
évoque etymologiquement la 
notion de connexion et de lien 
en arabe, se présente comme une 
ambitieuse initiative culturelle 
tissant des liens entre trois villes 
emblématiques : Marseille, 
carrefour méditerranéen 
millénaire ; Alger, capitale aux 
multiples facettes ; et Ghardaïa, 
joyau architectural du M’zab. 
Cette exposition résulte d’un 
travail collaboratif intense mené 
lors de trois résidences artistiques 
distinctes dans chacune de ces 
villes.

À la croisée de l’art et de la 
recherche

L’originalité de «Wasla» réside 
dans son approche hybride, mêlant 
création artistique et recherche 
académique. Les œuvres 

présentées ne se contentent 
pas d’une simple expression 
esthétique, mais s’enrichissent 
d’une réflexion approfondie 
sur les dynamiques spatiales et 
culturelles contemporaines. Les 
artistes et chercheurs participants 
ont travaillé de concert pour 
interroger notre rapport aux 
territoires et aux identités 

culturelles dans un monde en 
perpétuelle mutation.

Un dialogue culturel 

en mouvement

L’exposition se distingue par sa 
capacité à créer des passerelles 
entre des espaces géographiques 
et culturels distincts mais 
interconnectés. Elle met en 

lumière les flux d’influences, 
les héritages partagés et les 
transformations continues qui 
caractérisent les relations entre 
ces trois villes. Les œuvres 
exposées témoignent de la 
vitalité des échanges culturels 
contemporains dans l’espace 
méditerranéen.

 Perspective et impact

Cette manifestation culturelle, au-
delà de sa dimension artistique, 
s’inscrit dans une démarche 
plus large de renforcement des 
liens culturels franco-algériens. 
Elle illustre la capacité de l’art 
contemporain à transcender 

les frontières géographiques et 
culturelles, tout en questionnant 
les concepts d’identité, de 
territoire et d’appartenance dans 
un contexte mondialisé.

L’exposition «Wasla» à Annaba 
représente ainsi une opportunité 
unique de découvrir comment 
les artistes et chercheurs 
contemporains appréhendent et 
réinterprètent les liens complexes 
qui unissent ces trois villes 
méditerranéennes. Elle invite le 
public à une réflexion profonde 
sur les dynamiques culturelles 
transnationales qui façonnent 
notre époque.

La wilaya de Tiaret abritera 
le Festival national culturel 
de la chanson engagée, dans 
sa cinquième édition, du 7 
au 10 novembre, a indiqué, 
jeudi, le Commissaire de cette 
manifestation, Noureddine 
Zerrouki.

M. Zerrouki a précisé, lors 
d’une conférence de presse au 
cours de laquelle il a évoqué les 
diverses activités prévues à cette 
occasion, que cette manifestation 
sera dédiée au soutien de la cause 
palestinienne et à la résistance 
du peuple palestinien frère face 
à l’agression sioniste, relevant 
que le Festival se tiendra sous le 
slogan «Cri des révolutionnaires 

de la terre des hommes libres».

Cette manifestation culturelle 
verra la participation de 16 
troupes représentant 15 wilayas, 
qui seront en compétition 
pour l’obtention de «l’Imzad 
d’or», en plus de deux autres 
prix d’encouragement devant 
distinguer la meilleure chanson 
glorifiant la résistance du peuple 
palestinien.

Les œuvres retenues ont été 
sélectionnées à partir de 26 
candidatures, par un jury composé 
d’artistes connus à l’échelle 
nationale, a précisé la même 
source, ajoutant que le jury a 
pris en considération le caractère 
innovant des œuvres proposées, 

traitant de la cause palestinienne, 
et ce, afin de promouvoir et de 
rehausser le goût artistique de la 
manifestation.

Par ailleurs, lors du déroulement 
du festival, plusieurs autres 
activités annexes sont 
également prévues, dont des 
soirées poétiques, outre deux 
conférences dont l’animation 
sera assurée par l’historien Amar 
Belkhodja, la première intitulée 
«Approche comparative entre 
les luttes des peuples algérien et 
palestinien» et la seconde ayant 
pour thème «La profondeur des 
relations algéro -palestiniennes», 
note-on. 

WASLA
 Une traversée artistique inédite entre Marseille, Alger

 et Ghardaïa s’invite à Annaba

Tiaret
Le Festival national de la chanson engagée

 du 7au 10 novembre
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Depuis sa première mission 
en mer en 2016, SOS 

Méditerranée a secouru près 
de 41 000 personnes.

Une fresque géante peinte par 
le street-artist Mahn Kloix 
en hommage aux sauveteurs 
du navire-ambulance de SOS 
Méditerranée s’affiche depuis 
vendredi à Marseille, sur 
l’emblématique «mur Zidane» 
surplombant la mer.
Sur la façade de 100 m2 le long 
de la corniche, une secouriste 
scrute la mer à l’aide de jumelles, 
succédant ainsi à «Zizou», la 
légende du foot français, dont le 
nom est resté pour les Marseillais 
accolé à ce mur, même si son 
affiche, collée en 1998 par un 
équipementier sportif, a disparu 
depuis 20 ans.
«On remplace un héros national 
par un autre», a expliqué à l›AFP 
Mahn Kloix, artiste marseillais 
engagé qui a signé de nombreuses 
fresques pour illustrer le courage 
des «minorités opprimées et des 
acteurs du changement».
«Cette femme, c›est une 
employée de SOS Méditerranée 
tirée d›une photo de leurs 
archives», explique Mahn Kloix 
: «On dirait vraiment qu›elle 
regarde la mer, donc il y a un 
sens très fort à cet emplacement, 
et puis Marseille c›est une terre 

d›accueil qui a toujours été portée 
vers la Méditerranée».
«La fresque de Mahn évoque 
la base même de notre mission. 
Nos sauveteurs passent beaucoup 
plus de temps à scruter l›horizon 
à la recherche d›embarcation 

en détresse que de temps de 
sauvetage», renchérit Sophie 
Beau, directrice générale de 
SOS Méditerranée, qui y voit 
également un symbole plus large.
«Pour moi, cette image représente 
aussi le besoin de la société civile 

de garder les yeux vers le large, 
de faire la vigie en mer parce 
que les Etats sont défaillants», 
ajoute-t-elle.

41 000 sauvetages en mer
Katia Rode, passante de 60 ans, 
est tombée sous le charme de 
cette oeuvre en noir et blanc: «Je 
trouve que le dessin est très beau 
! Souvenons nous de voir un peu 
plus loin que le bout de notre nez. 
C›est pas mal ça!», a-t-elle réagi 
auprès de l›AFP.
Depuis sa première mission en 
mer en 2016, SOS Méditerranée 
explique avoir secouru près de 41 

000 hommes, femmes et enfants, 
principalement en Méditerranée 
centrale, la route migratoire la 
plus dangereuse du monde.
En 2023, 3 155 migrants sont 
décédés ou ont été portés disparus 
après avoir tenté de traverser 
la Méditerranée pour rejoindre 
l›Europe, selon les derniers 
chiffres de l›Organisation 
internationale pour les migrations 
(OIM). Depuis janvier, 1 643 
migrants y sont décédés ou sont 
portés disparus, selon la même 
source.

La quatrième édition 
de l’exposition d’art 
contemporain «Forever 

Is Now» se déroule en Égypte, 
mettant en lumière de superbes 
installations à grande échelle 
devant les majestueuses 
pyramides de Gizeh.
Cette édition invite le public 
à entreprendre un voyage de 
découverte, où l’art agit comme 
un pont entre l’histoire ancienne 
et le présent vivant.
Nadine Abdelghaffar, fondatrice 
d’Art D’Égypte, souligne que la 
direction curatoriale de cette année 
rend hommage aux archéologues 
qui continuent d’émerveiller par 
leurs redécouvertes. « Nous ne 
manquerons jamais d’inspiration 
ou d’idées », déclare-t-elle.
L’exposition en plein air présente 
12 artistes internationaux, dont 
l’artiste coréen -Joong Kang, qui 
a réalisé une installation mêlant 
langues et symboles universels, 
interagissant avec le paysage 
antique égyptien. Kang exprime 
son enthousiasme : « Faire partie 

de Forever Is Now 2024 est 
un sentiment incroyable. Être 
devant les pyramides procure 
un éveil spirituel. La pyramide 
n’est pas seulement une structure 
ancienne, mais un esprit qui 
connecte le ciel à la terre. Elle 
incarne la combinaison du futur, 

du passé et du présent. »
Parmi les autres installations, on 
trouve «Padma/Lotus»de l’artiste 
indien Shilo Shiv Suleman et 
«Monochrome RGB»de l’artiste 
italien Luca Boffi, qui se 
compose de cadres minimalistes 
disposés devant les pyramides.

Un visiteur, Mohammad Naciri, 
observe : « La présence d’œuvres 
d’artistes internationaux de 
premier plan relie le passé à notre 
époque actuelle, tout en nous 
rappelant l’importance de notre 
histoire et la grandeur des artistes 
égyptiens anciens. »

L’exposition a ouvert ses portes le 
jeudi 24 octobre et se poursuivra 
jusqu’au 16 novembre. Une 
occasion unique d’interagir 
avec des œuvres qui célèbrent 
l’art tout en rendant hommage à 
l’héritage culturel égyptien.

Égypte  
l’exposition «Forever is now», entre l’histoire et le présent

Une fresque géante signée Mahn Kloix rend hommage 
au navire-ambulance de SOS Méditerranée
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La découverte du bourg fortifié 
d’al-Natah, une première dans le 
nord-ouest de l’Arabie saoudite, 
dévoile un mode d’»urbanisation 
lente» à l’époque de l’âge du 
Bronze, il y a plus de quatre 
mille ans.

Dans le décor de sable et de 
basalte noir du désert du He-
djaz, l’oasis de Khaybar a gardé 
«cachée» la trace d’al-Natah des 
millénaires durant. Jusqu’à la 
découverte des restes d’un rem-
part de 14,5 km de long, décrite 
au début de l’année dans une 
étude signée par l’archéologue 
Guillaume Charloux.

Qui apporte cette fois, avec une 
équipe franco-saoudienne, la 
«preuve que les remparts sont 
organisés autour d’un habitat», 
explique à l’AFP l’ingénieur de 
recherche du CNRS au Labora-
toire Orient Méditerranée.

Un gros village, atteignant 
jusqu’à peut-être 500 habitants 
et occupé sur plusieurs périodes, 
établi vers 2.400 ans avant notre 
ère, et abandonné «sans que l’on 
sache pourquoi», environ mille 
ans plus tard.

Quand le bourg d’al-Natah voit 
le jour, Sumer, région et ber-
ceau de la civilisation méso-

potamienne, dans l’actuel Irak, 
existe déjà depuis mille ans.

Les cités du Levant, bordant la 
Méditerranée des actuelles Syrie 
jusqu’à la Jordanie, sont floris-
santes dans ces premiers temps 
de l’âge du Bronze.

Terra incognita des archéolo-
gues jusqu’il y a seulement 20 
ans, le nord-ouest de l’Arabie 
est vu à cette époque comme 
une zone désertique, ponctuée 
de sites funéraires et traversée 
de groupes nomades pastoraux.

Il y a 15 ans, dans l’oasis de Tay-
ma, les archéologues identifient 
un rempart datant de l’âge du 
Bronze. Après cette «première 
découverte essentielle», selon 
M. Charloux, celle d’al-Natah 
apporte celle d’un premier vil-
lage de l’époque.

Planté dans une partie hyper 
aride du désert du Hedjaz, son 
décor de roches noires volca-
niques cache bien ses restes, 
sous des empilements de ba-
salte. Si bien qu’il a «protégé le 
site des fouilles illégales», selon 
M. Charloux. Quant à un novice, 
«il ne verrait rien».

A moins, comme l’on fait les 
archéologues, d’observer le site 

depuis les airs pour deviner le 
tracé des allées séparant les fon-
dations des maisons. Avant de 
procéder à des fouilles sur plu-
sieurs saisons pour les mesurer.

Ce travail qui «reste préliminaire 
en termes de compréhension de 
l’occupation du site», selon l’ar-
chéologue, révèle des sous-bas-
sements de pierres noires «assez 
puissants pour soutenir sans 
difficulté un ou deux étages» au 
moins d’habitations faites vrai-
semblablement de briques crues.

- Une «urbanisation lente» -

L’étude, parue dans la revue 
PLOS One de la librairie des 
sciences américaines, dessine un 
bourg juché sur un promontoire 
et doté de sa propre muraille. 

Avec une zone résidentielle 
d’une cinquantaine de maisons, 
une autre partie dont le rôle n’est 
pas tout à fait compris, et enfin 
une nécropole.

Les tombes elles-mêmes re-
cèlent pour certaines des objets 
de prestige, armes de métal et 
pierres semi-précieuses, trahis-
sant un ordre social qui se com-
plexifie vers -2.000 ans avant 
notre ère.

En même temps, les nombreux 
restes de poterie identifiés dans 
le sol des habitations suggèrent 
«une société relativement éga-
litariste», selon l’étude, avec 
«une céramique très jolie mais 
très simple», ajoute Guillaume 
Charloux.

Quant aux remparts, qui pou-
vaient atteindre cinq mètres 
de haut, ils délimitent non seu-
lement une zone de vie mais 
aussi de propriété et de pouvoir. 
Autant d’éléments pointant vers 
l’existence d’une sorte d’auto-
rité locale.

Le tout change le regard sur 
une région encore largement 
inexplorée, en donnant à voir 
un modèle d’»urbanisation 
lente». Avec peut-être des oasis 
fortifiées connectées les unes 
aux autres, dans un environne-
ment largement dominé par des 
groupes nomades pastoraux et 
intégré à un réseau d’échanges 
qui supportera plus tard la route 
de l’encens.

Certes, la petite taille de la po-
pulation d’al-Natah en aurait fait 
un modeste village en Mésopo-
tamie ou Egypte de l’époque. 
Bien éloigné du modèle de la 
cité-Etat, comme le sera plus 
tard Babylone.

Mais dans cet environnement 
hyper aride, elle incarne «un 
autre chemin d’urbanisation, 
plus modeste, beaucoup plus 
lent, et tout à fait spécifique au 
nord-ouest de l’Arabie saou-
dite», conclut l’archéologue.

Après avoir allégé ses 
engagements pendant 
plusieurs mois en raison 

de la maladie de Kate, le prince 
William revient sur le devant de 
la scène avec un documentaire 
centré sur son engagement auprès 
des sans-abri, ponctué de souve-
nirs d’enfance avec sa mère.

Le film, «We Can End Homeles-
sness» («Nous pouvons en finir 
avec la crise des sans-abri») est 
diffusé en deux parties, mercredi 
et jeudi soir sur ITV, puis vendre-
di sur Disney+, façon de toucher 
une audience mondiale.

L’implication dans cette cause du 
prince de Galles, qui a plusieurs 
palais à sa disposition, attire déjà 
certaines critiques. Mais l’initia-
tive démontre une volonté de la 
part du futur roi et de sa femme 
Kate, tous deux âgés de 42 ans, 
de se montrer plus proches des 
Britanniques en rompant avec 
une communication royale tra-
ditionnellement guindée, pour 
imposer un ton plus personnel 
voire intime.

La princesse de Galles s’est ainsi 
adressée directement au public 
pour révéler en mars qu’elle était 
atteinte d’un cancer, dans une 
vidéo diffusée sur les réseaux 
sociaux où elle était apparue face 

caméra, pâle et seule sur un banc. 
En septembre, c’est avec un film 
capturant de façon très cinéma-
tographique des instants de bon-
heur familial qu’elle avait annon-
cé la fin de sa chimiothérapie.

Si le frère cadet de William, 
Harry, multiplie les documen-
taires --le plus polémique étant 
celui produit avec sa femme 
Meghan sur Netflix fin 2022, 
dans lequel le couple réglait ses 

comptes avec la famille royale-- 
cette démarche est plus inhabi-
tuelle pour l’aîné.

Dans ce film qui le suit pendant 
la première année du lancement 
de son projet «Homewards», 
destiné à aider les personnes sans 
domicile, William convoque le 
souvenir de sa mère, la princesse 
Diana.

Des photos inédites le montrent, 

âgé d’une dizaine d’années, au 
côté de sa mère et de Harry, dans 
un centre pour SDF.

Plusieurs titres de presse, Daily 
Mail en tête, se sont mis à spécu-
ler sur le simple fait que William 
prononce le nom de son frère, 
avec qui il est fâché, croyant y 
voir une main tendue.

«Imprimer sa marque» 

«Ma mère nous a emmenés, 
Harry et moi», se souvient-il, 
dans des extraits déjà diffusés. 
«J’étais un peu anxieux, je ne sa-
vais pas trop à quoi m’attendre». 
Mais «ma mère a déployé son art 
habituel de mettre tout le monde 
à l’aise, en riant et en plaisantant 
avec tout le monde», poursuit-il.

Ces visites, dit-il, lui ont ouvert 
les yeux sur un monde à mille 
lieux du sien et de l’univers feu-
tré des résidences royales.

En Angleterre, quelque 178.500 
foyers étaient en 2023-2024 
considérés comme sans logement 
et éligibles à un hébergement 
dans des structures temporaires, 
selon les chiffres officiels, soit 
une hausse de plus de 12% par 
rapport à 2022-2023. Et chaque 
nuit, quelque 3.900 personnes 
dorment dans la rue, selon 
d’autres données officielles.

Le fils aîné du roi Charles III as-
sure parler de ce problème à ses 
trois enfants George, Charlotte et 
Louis. Et balaie les critiques qui 
lui reprochent d’être mal placé 
pour s’attaquer à ce sujet: «Cela 
fait partie de mon rôle», assure-
t-il.

Le militant anti-monarchie Gra-
ham Smith s’est réjoui que ses 
«critiques aient été soulevées 
dans le documentaire».

«William a bien sûr rejeté toutes 
les critiques d’un revers de main 
et ne peut accepter l’idée que sa 
propre position et son abus de 
l’argent public sont injustes et 
immoraux», a dénoncé le direc-
teur de l’organisation Republic 
sur X.

Pour Pauline MacLaran, profes-
seure à l’Université Royal Hollo-
way, la diffusion de ce documen-
taire est pour William «l’occasion 
d’imprimer sa marque».

«Le sujet des sans-abri est extrê-
mement politique, particulière-
ment en ces temps où l’on voit 
une énorme hausse du phéno-
mène», souligne-t-elle. Et pour 
la monarchie, soucieuse de sa pé-
rennité, c’est une tentative «d’at-
teindre un public plus jeune», 
note-t-elle.

Le bourg fortifié d’al-Natah, modèle d’»urbanisation 
lente» en Arabie à l’âge du Bronze

Offensive médiatique du prince William,
 avec un documentaire sur les sans-abri



L’absence de panneaux de 
signalisation aux alentours 
des écoles est un problème de 

sécurité routière qui met en danger la vie 
des élèves. Dans de nombreuses zones 
scolaires, les automobilistes ne sont pas 
suffisamment informés de la présence 
d’une école, ce qui peut entraîner des 
comportements dangereux, notamment 
des excès de vitesse.

Un problème de sécurité routière
Les écoles sont des lieux où la sécurité 
des enfants doit être une priorité 
absolue. Cependant, sans panneaux de 
signalisation adéquats, les automobilistes 
peuvent ne pas réaliser qu’ils se 
trouvent dans une zone scolaire. Cette 
méconnaissance peut conduire à des 
excès de vitesse, augmentant ainsi le 
risque d’accidents impliquant des élèves.
En effet, les excès de vitesse aux 
alentours des écoles sont particulièrement 
dangereux. Les enfants, souvent distraits 
et moins attentifs à la circulation, sont 
plus vulnérables aux accidents. Une 
voiture roulant à grande vitesse a moins 
de temps pour réagir en cas de danger, 
ce qui peut avoir des conséquences 
tragiques.

L’importance des panneaux de 
signalisation

Les panneaux de signalisation jouent 
un rôle crucial dans la prévention des 
accidents. Ils informent les automobilistes 
de la présence d’une école et les incitent 
à ralentir. Des panneaux bien visibles et 

clairs peuvent sensibiliser les conducteurs 
à la nécessité de réduire leur vitesse et de 
faire preuve de prudence.

Les Solutions Possibles
Pour améliorer la sécurité routière aux 
alentours des écoles, plusieurs mesures 
peuvent être mises en place,notamment 
l’installation de panneaux de 
signalisation, limitation de vitesse, 
sensibilisation des automobilistes, 
création de passages piétons sécurisés 
ainsi que des ralentisseurs.
Enfin, l’absence de panneaux de 
signalisation aux alentours des écoles 
est un problème sérieux qui nécessite 
une attention immédiate. En installant 
des panneaux adéquats et en prenant 
des mesures pour réduire la vitesse 
des véhicules, nous pouvons créer un 
environnement plus sûr pour les élèves. 
La sécurité des enfants doit être une 
priorité pour tous, et des actions concrètes 
doivent être entreprises pour garantir leur 
protection.

Une épopée théâtrale de grande 
envergure intitulée, «Rouh El 
Djazaïr» (l’âme de l’Algérie), du 

réalisateur Ahmed Rezzak a été présentée 
mercredi soir à Alger, à l’occasion de la 
commémoration. du 70e anniversaire du 
déclenchement de la glorieuse Guerre de 
libération.
Produit par le ministère des Moudjahidines 
et des Ayants droits, ce méga-spectacle 
s’est déroulé sur une grande scène 
circulaire, occupant tout l’espace de 
la Coupole, du complexe olympique 
Mohamed Boudiaf à Alger.
Spectacle grandiose, «Rouh El Djazaïr» 
s’est déroulé en présence du Président 
du Conseil de la Nation, Saleh Goudjil, 
du Premier ministre, Nadir Larbaoui, du 
Président de la Cour constitutionnelle, 
Omar Belhadj, du ministre des 
Moudjahidines et des Ayants droit, 
LaïdRebiga, de plusieurs membres du 
gouvernement, d’anciens Moudjahidines 
et personnalités politiques et artistiques, 
ainsi que de plusieurs représentants 
de différentes missions diplomatiques 

accréditées à Alger.
Le nombreux public, a pu apprécier de 
nombreuses fresques célébrant les pages 
glorieuses de l’histoire de l’Algérie, 
racontées dans une synergie hautement 
esthétique, depuis l’Antiquité jusqu’après 
l’indépendance, par près d’un millier 
d’artistes, entre comédiens, danseurs, 
ballerines, musiciens, techniciens et 
vidéastes, notamment, mettant ainsi, à 
contribution, plusieurs disciplines des Arts 
de la scène.
Le ministre des Moudjahidines et des 
Ayants-droits a déclaré, lors d’un point 
de presse tenu avant le spectacle, que le 
70e anniversaire du déclenchement de 
la Révolution armée, était une «grande 
occasion et une étape essentielle de notre 
glorieuse histoire», car, a-t-il dit, c’est «la 
station à travers laquelle nous rendons à la 
mémoire des Algériens ce que les Algériens 
ont courageusement fait, en consentant de 
grands sacrifices pour le recouvrement de 
la souveraineté nationale».
Rebiga a ajouté qu’il s’agit également 
de «cette occasion nationale à laquelle 

le Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a accordé 
un intérêt particulier, en prenant de 
nombreuses décisions qui visent, à 
accorder la plus grande attention à notre 
glorieuse histoire».
Le ministre a expliqué que cette 
représentation épique était inscrite 
dans le cadre des préparatifs liés au 
programme intégré de son secteur, pour 
la commémoration du 70e anniversaire du 
déclenchement de la Guerre de Libération.
«La résilience du peuple algérien et la 
constance de ses valeurs à travers les 
différentes époques et étapes passées en 
revue dans ce grand spectacle, ont conduit 
à mettre en exergue et à juste titre, la réalité 
du peuple algérien, désormais devenu un 
modèle à suivre pour toutes les sociétés du 
monde.
Ce spectacle épique, qui a réuni 138 
équipes de travail, dont plusieurs 
groupes de scénographes, musiciens 
compositeurs, costumiers et assistants 
à la mise en scène, a nécessité deux 
mois de préparation, combinant entre 
jeu d’acteurs, chorégraphie, musique, 
chant, technologies et effets numériques 
et audiovisuels (mapping, hologrammes, 
projections géantes, écrans interactifs à 

360 , murs d’écrans, audio spatial en 4K).
Avec la participation de plusieurs 
comédiens de différents pays arabes, près 
de 1000 artistes et techniciens, algériens et 
étrangers, ont mis en valeur, à travers 13 
tableaux, l’histoire ancienne de l’Algérie 
depuis la Numidie à la colonisation 
française, puis la Glorieuse Révolution 
pour l’Indépendance de l’Algérie, faisant 
passer les étapes historiques intermédiaires 
par des ellipses portées dans des textes 
poétiques ou chantés avec l’ensemble des 
choristes.
Dans le méga-spectacle «Rouh El 
Djzaïr»,la Glorieuse Révolution armée 
pour l’Indépendance de l’Algérie est mise 
en avant dans sa dimension universelle, 
car devenue un exemple à suivre par tous 
les peuples aspirant à la liberté, les peuples 
palestinien et sahraoui notamment.
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70EME ANNIVERSAIRE DU DÉCLENCHEMENT DE LA GUERRE DE LIBÉRATION :

Présentation du spectacle épique «Rouh El Djazaïr» à Alger

Sécurité routière aux alentours 
des écoles : L’urgence de 

signaler les zones scolaires
Sara Boueche


